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Resume du memoire : 


Les travaux de construction et les conditions defavorables de COSIDER construction 
de khenchela generent des risques professionnels importants sur la sante, la securite 
et renvironnement. La maitrise de ces risques nous oblige a faire un suivi rigoureux 
et d’instaurer des demarches methodiques pour pouvoir atteindre de bons resultats. 

La question de mesure la performance et le controle des indicateurs sont d’actualite, 
car c’est a travers ces demiers qu’on peut juger les performances et l’efficacite des 
systemes de management, 

A cet effet on a essay e d’expliquer l’apport des outils de surete de fonctionnement: 
APR, AdC, AdE, dans 1’evaluation de la performance et d’aide a la decision. 

La mise en place des tableaux de bord SST et E comme etant un ensemble 
d’indicateurs de pilotage, remet en question periodiquement, permet de suivre la 
performance des activites en matiere SSE d’une facon dynamique et reguliere, En 
choisissant des parametres pilotes avec des indicateurs mesurables pertinents et plus 
avances, ces tableau de bord nous font apparaitre, suivre et assurer le bon 
fonctionnement par degagement des actions correctives afin d’atteindre les objectifs 
vises. 
















Summary 


Construction works and unfavorable conditions of COSIDER construction of KHENCHELA 
generate significant occupational risks to health, safety and the environment. Controlling 
these risks requires us to follow up rigorously and to institute methodical approaches to 
achieve good results. 

The question of measuring the performance and control of indicators is topical because it is 
through them that one can judge the performance and effectiveness of management systems. 

For this end, an attempt was made to explain the contribution of operational safety tools: 
APR, AdC, AdE in the evaluation performance and decision support. 

The implementation of the SST and E scorecards as a set of pilot indicators, which is 
periodically reviewed, makes it possible to monitor the performance of HSE activities in a 
dynamic and regular way, by choosing pilot parameters with measurable indicators Relevant 
and more advanced, these dashboards make us appear, monitor and ensure the correct 
functioning by releasing the corrective actions in order to achieve the objectives. 
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Introduction generate 

Actuellement les systemes de management comme etant des dispositifs de gestion et des 
outils strategiques concourant au developpement des entreprises represented un ensemble de 
politiques, moyens de fonction support de pilotage d’un systeme manageriale. 

Ces demiers permet de contribuer la realisation des objectifs et l’organisation de l’entreprise 
quel que soit son caractere strategique, economique, publiques.etc. 

Le Domaine de la construction et notamment la realisation de batiments a usage bureaux, 
d’habitation et des equipements publics, montage de la charpente metallique est parmi les 
activites economique et sociale plus important dans notre vie quotidienne. 

L’aspect specifique de ces travaux se caracterisent par le delais de realisation pour satisfaire la 
demande des clients ,depend bonne etat de service ,1’integration d’un personnel qualifies et la 
maitrise des procedures securitaires ,sanitaire, environnemental loin des 
accidents ,incidents ,les risques :chute de hauteur ,electrocution et les risques lies aux 
construction a cause des conditions ne sont pas bien prises au serieux sur les chantiers . 

Afin de mieux gerer et de maitriser les risques, une activite d’hygiene, securite et 
environnement est exerce au sein du pole B122 COSIDER construction pour proteger le 
personnel contre les accidents de travail et les maladies professionnels garder un climat 
serein au travail, la preservation des installations ainsi que la protection de 1’environnement 
contre toute sorte de pollution. 

Mais la diversite des equipements et la complexity technologique et 1’integration systematique 
rendent la maitrise de differents risques difficile vu la multitude des parametres a gerer dans le 
domaine de sante de travailleurs securite industriels et protection environnement. 

Afin de mieux gerer cette situation desagreable et pour pouvoir prendre la mesure et 
revaluation de la performance. 

Nous avons applique une methode de surete de fonctionnement encadre par un tableau de 
bord dynamique qui se resume : 

-Les differents aspects de performance 

-les choix des indicateurs (determiner, selectionner, choisir) 

-amelioration de la performance en SST 

-Definition des objectifs environnementaux 

La question de revaluation de la performance et du pilotage des systemes de management 
SSE necessite un systeme des indicateurs de performance qui determined les objectifs et la 
prise de decision pour etre piloter efficacement. 
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Et cela en adoptant les principes du tableau de bord pour la mise en place d’un TBD, tout en 
inserant quelques parametres dans la plate-forme du systeme SSE qui represente 
^appreciation de la performance. 

L’organisation de ce memoire suit a la demarche lors de la realisation de notre travail: 

-Le premier chapitre de ce memoire on presente (COSIDER construction pole B122) 

-Deuxieme chapitre a saveur theorique est consacre a la presentation du TB et methode 
(comme l’arbre des evenements) pour revaluation de performance et la definition des types 
d’indicateur. 

-dans les 3 chapitres on a essaye d’integrer et appliquer la methode pour la construction des 
indicateurs de performance dans un tableau de bord sante securite au travail et environnement 
du pole B122. 


You can’t manage what you can’t measure 
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CHapitre I 

Presentation du lieu de stage 


COS1DER construction 



Chapitre I: 


Presentation du lieu de stage COSIDER construction 


Introduction 

COSIDER construction :societe par action (SPA) Cree en 1995 dans le cadre du processus de 
restructuration du Groupe COSIDER, la filiale COSIDER Construction s’est specialisee dans 
le domaine de la construction et notamment la realisation de batiments a usage de 
bureaux, d’habitation et des equipements publics ainsi que la fabrication et montage de la 
charpente metallique. 

A titre de reference, COSIDER Construction a deja realise pour divers clients comme : OPGI, 
AADL, MDN... 

S’appuyant sur le professionnalisme et la competence de son personnel qui avoisine un 
effectif de 10 961 agents, COSIDER Construction constitue un operateur de choix, 
capable de se positionner en leader dans le metier de batisseur et prendre ainsi part aux 
programmes nationaux dans le domaine de la construction. 

COSIDER Construction dispose d’un potentiel humain articule autour de plus de 
394ingenieurs et 524 techniciens fortement experiments et rompus aux techniques de 
planification, de gestion de projet et de realisation. 

Elle se caracterise par sa maitrise de precedes de construction modemes (coffrage tunnel) et 
dispose de moyens materiels en bon etat de fonctionnement lui permettant d’assurer la 
couverture totale des besoins de ses clients notamment pour les activites de terrassements et 
de gros oeuvres. 

Pour les corps d’etats secondaires, COSIDER Construction s’appuie sur un reseau de sous- 
traitants specialises, selectionnes et pour la plupart fidelises, elle repartit sur 45 poles divises 
par deux specialties travaux batiments, genie civiles et 8 unites support. 

Parmi les poles qui ont fait l’objet de recherche et d’accomplir notre projet pole B122, Nous 
essayons de presenter ce groupe avec ses differents fonctions et zones contenant une partie de 
notre specialite, afin que nous pouvons appliquer le theme de recherche. 
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1.1. Presentation du COSIDER Construction 

1.1.1. Description generate du site 
Pole B122 

Activites Batiments 

Etude et realisation de toutes types de logement: logement public locatif (LPL), logement 
promotionnel aide (LPA), logement location-vente, logements promotionnels publics (LPP) 

Pole B 122 : Est un chantier pour une etude et realisation de 2000/4000 logements publics 
locatifs site n°02 wilaya de khenchela programme quinquennal 2010/2014 

-Voisinage : 

> Nord : base de vie B121 et route de Baghai 

> Est: route national N °32 

> Sud Est: route d’Ain lbaida (RN N°80) 

Sud-ouest: Cite Noor 

> Quest: CHANTIER B121 


I.1.2.Plan d’installation 



Figure 1 :plan d’installation pole B122 
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I.1.3.0rganisation du pole B122 COSIDER construction [32] 

Roles et responsabilites des intervenants sur chantier : 

❖ Le directeur du chantier : 

II est globalement responsable de l’accomplissement de la realisation du programme de 
construction et de la livraison des edifices au client en stricte conformite avec les exigences 
des clauses du programme contractuel et cedes des regies de l’art de la profession, qui 
incluent les obligations liees a la qualite, securite et environnement sur chantier ainsi que le 
respect des delais contractuels. 

Le directeur assoit et dirige lui-meme toute la strategic du programme et il maintient une 
liaison etroite avec le premier representant du client afin de garantir sa satisfaction en vue de 
concretiser des affaires futures. 

II est responsable de la ponctualite, de l’exactitude et du contenu des rapports d’activites. 

II veille a 1’incorporation des informations de ces demiers dans des rapports d’activites 
mensuelles du projet. 

II veille a ce que les performances de son equipe soient en evolution et developpement et rend 
compte a la direction lors des reunions de production mensuelles. 

❖ Le responsable des travaux : 

II est responsable de la gestion journaliere de l’execution du projet conformement aux 
procedures de COSIDER Construction de qualite, securite, environnement, engineering et 
exigences contractuelles. 

II oriente l’equipe de son projet et lui apporte tout le soutien necessaire afin de s’assurer que 
le projet s’execute dans les delais impartis et dans les meilleure conditions possibles et avec 
efficacite. 

II garde une liaison permanente avec le representant du client sur site et s’assure de la 
coordination quotidienne et efficace d’informations et de donnees avec lui. 

II veille a ce que la securite, la qualite, la planification et l’execution de tout le programme 
soient effectues d’une maniere efficace et efficiente. 

II veille a ce que les besoins en ressources soient evalue et que les performances de ces 
equipes soient en evolution. 
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❖ Le responsable technique : 

Le responsable technique participe dans les reunions de coordination et de mise en service. 

II est responsable de l’etat d’avancement du chantier et des processus utilises, de la 
construction et de la generalisation de l’utilisation des enregistrements permettant de garantir 
la tragabilite des activites et des travaux ainsi que la familiarisation des equipes avec ces 
demiers. 

II est charge de couvrir les activites de certification et de calibration des equipements de 
production. 

❖ Le correspondant QSE : 

Le correspondant QSE du chantier est responsable des activites assurance qualite et controle 
qualite. 

II est tenu de verifier la validite des plans et des specifications applicables et doit s’assurer de 
leur convenance et controle avant toute utilisation sur chantier, il surveille la documentation 
utilisee lors des modifications. 

II est charge de coordonner les differentes structures et recolter les toutes les informations et 
les transmettre a la direction generate. 

II verifie que chaque travail est effectue en utilisant les formulaires appropries, que ces 
demiers sont approuves et qu’ils sont effectues selon les procedures definies dans le systeme 
de management integre de COSIDER Construction. 

II fait des inspections au niveau du chantier, il est responsable de l’atteinte des objectifs QSE 
et de la satisfaction des exigences implicites et explicites contractuelles du client. 

Il foumit des conseils au chef de projet sur les questions en rapport avec la qualite, ceci durant 
tout le processus de conception, de gestion et de developpement des performances du 
personnel. 

Il participe dans la validation des tests et des receptions et dans 1’approbation de la 
documentation associee. 

Il rend compte au directeur de chantier et garde une liaison fonctionnelle avec le coordinateur 
des travaux. 

❖ Le responsable HSE : 

Il est responsable de la mise en oeuvre des procedures de maitrise operationnelle de 
COSIDER Construction en ce qui conceme la sante, securite et environnement sur site. 
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II est charge de prendre des mesures correctives afm de parer aux pratiques dangereuses a la 
sante et securite des travailleurs ainsi qu’a renvironnement. 

II veille a ce que le personnel de COSIDER Construction ainsi que des sous-traitants 
respectent toutes les dispositions HSE de COSIDER Construction et les exigences du client 
ainsi que les exigences de la reglementation Algerienne en vigueur. II rend compte au 
directeur. 

❖ Le chef du personnel: 

II est responsable de 1’application des procedures de gestion et veille au respect de la 
legislation et la reglementation du travail, rapport et PV. 

II gere et maintien les dossiers des ressources humaines, les previsions et la coordination, la 
distribution des messages, des fiches de paies et des rapports mensuels y compris les rapports 
d’accidents de travail. 

Assure la discipline et prend en charge les dossiers disciplinaires, assure les relations 
Avec les organismes extemes et elabore les bilans periodiques et annuels de la fonction 
ressources humaines. 

❖ Le responsable de la sous-traitante : 

II est responsable de l’etablissement et de la gestion des contrats de sous-traitantes duProjet et 
assure le suivi technique et administratif des corps d’etat secondaires. 

II est aussi responsable des correspondances, des factures et des payements des sous-traitants. 

❖ Le responsable des achats : 

II responsable des achats.il etablit des bons de commande pour l’achat des besoins du 
Chantier ou pour 1’acquisition des foumitures sollicitees par le responsable des travaux. 

I.1.4.0rganigramme du pole B122 COSIDER construction 
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I.2.Certification 

References 

Le Systeme de Management Integre de COSIDER Construction est developpe en reference 
aux normes : 

> ISO 9001/2015, 

> ISO 14001/2015 et 

> OHSAS 18001/2007. 

Les efforts permanents du Groupe COSIDER, visant a integrer dans sa strategic globale de 
Management le systeme Management de la Qualite selon le Referentiel ISO 9001 V2015 
viennent d’etre couronnes de succes avec l’obtention de sa certification. 

Cette reconnaissance delivree par le Bureau VERITAS confirme l’existence au sein du 
Groupe COSIDER des capacites requises pour d’abord construire et mettre en place un 
nouveau concept en reference aux standards intemationaux les plus modemes et, ensuite le 
generaliser a travers toutes ses filiales pour la satisfaction des parties interessees et 
particulierement ses partenaires. 

une demarche de developpement durable qui represente une tendance incontoumable pour sa 
prosperite et sa perennite, notamment par le fait que toutes ses filiales sont certifiees aux 
differentes normes ISO a savoir 9001 ,14001 et OHSAS 18001.Ce qui place COSIDER en 
droite ligne des grands groupes intemationaux evoluant dans les domaines du BTPH. 

Ce succes est la resultante de la volonte et de l’engagement du Groupe COSIDER dans sa 
volonte d’amelioration et de croissance permanentes entreprises afin de consolider d’avantage 
ses relations de confiance avec ses actionnaires, son personnel, ses filiales et ses partenaires. 

I.3.Systeme de management integre[33] 

I.3.1.Contextes et Enjeux 

COSIDER Construction a identifie, dans son contexte, des enjeux extemes et internes dont les 
plus pertinents sont: 

3.1.1. Enjeux externes 

> Opportunity 

> Appartenance a un groupe 

> Diversification de realisation 

> Menace 
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> Competitivite des concurrents 

> Repercussions de la crise economique du pays 

3.1.2. Enjeux internes 

> Forces 

> Maitrise du metier 

> Fort potentiel du materiel 

> Faiblesses 

> Communication interne 

> Metiers a risques (SST) 

Un tableau reprenant l’ensemble des enjeux avec les actions que notre entreprise a mis en 
place pour les integrer dans le SMI est etabli est tenu a jour autant que necessaire. 

3.1.3. Parties interesses 

Les parties interessees de COSIDER Construction sont identifies et leurs attentes par rapport 
au SMI sont donnees par un tableau actualise a chaque besoin. Des actions sont prevues dans 
ce tableau. 

Notre SMI enregistre les principales parties interessees suivantes : 

> Clients, 

> Prestataires/Foumisseurs, 

> Tutelle (groupe), 

> Administration publique et institution fmanciere. 

3.1.4. Systeme Management integre 

Dans le cadre du SMI, COSIDER Construction a identifies 08 processus repartis en trois 
families de processus : 

> De management 

> De realisation 

> De soutien 

Les trois volets a saisir : qualite, environnement et SST sont pris en charge par les processus 
eux-memes. 

Chaque processus a fait l’objet d’une description detaillee permettant sa comprehension et sa 
maitrise. 

Les criteres d’acceptation et les indicateurs de performance sont egalement inclus dans les 
fiches processus. 

Ces fiches de processus prennent en charge, entre autres : 


12 



Chapitre I: 


Presentation du lieu de stage COSIDER construction 


> Donnees d’entrees, 

> Sequences et interactions, 

> Responsabilites, 

> Criteres d’acceptation, 

> Donnees de sorties, 

> Indicateurs de performances,... 

La sequence et les interactions de ces processus sont schematisees par une cartographie. 

I.3.2.Cartographie des processus 



Figure 3 rCartographie des processus[33] 
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1.4. Politique de COSIDER construction [34] 

COSIDER Construction dispose d’un systeme de management integre : qualite, 
environnement et SST depuis 2012. Nous saisissons l’avenement des nouvelles versions des 
normes ISO 9001 et 14001/2015 pour proceder a son re-engineering et ceci dans le cadre de 
1’amelioration continue pour laquelle nous nous sommes engages et nous le restons. 

Nos orientations generates se traduisent par 03 axes essentiels : 

4.1. Renforcement des parties interessees (partenariat): 

L’appartenance au groupe COSIDER attenue les effets de la crise economique que traverse 
notre pays et permet de faire face a la concurrence dans le secteur du BTPH, aussi il est 
important de renforcer ce partenariat. 

Par ailleurs, la satisfaction des exigences de nos clients, legales et reglementaires et des autres 
parties interessees, est une priorite pour COSIDER Construction, a cet effet, nous invitons 
tous les responsables a oeuvrer dans ce sens. 

4.2. Developpement des RH et des metiers en BTPH : 

Notre forte presence sur le territoire national, la maitrise de nos metiers et notre fort potentiel 
en materiel nous ont permis de diversifier nos realisations. Cet etat ne s’est concretise qu’avec 
votre implication. Neanmoins nous vous exhortons a vous impliquer d’avantage dans vos 
activites quotidiennes et a assurer une reelle efficacite de la communication interne. 

4.3. Preservation de l’environnement et de la SST : 

Le volet SST est tout aussi sensible et merite toute notre consideration pour offrir un cadre de 
travail securise et sain pour Tensemble de notre personnel et toute personne intervenant sur 
nos sites. Nous, tous ensemble, devons respecter les conditions imposees dans ce cadre. 

Le responsable QSE, est charge de mettre en application la presente politique et de veiller au 
bon fonctionnement de notre SMI. II est assure de mon entiere confiance. 

COSIDER engage a foumir les justes moyens pour Tatteinte des objectifs assignes aux 
processus de systeme de management et a donner Texemple dans Texercice de fonctions 
respectives. 

1.5. Evaluation de performances 

Les performances de notre SMI sont surveillees et evaluees par plusieurs elements : 

> Satisfaction client 

> Audit interne 

> Programme environnemental 

> Programme SST 
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> Revue de direction 

La performance du SMI depend de la conformite aux exigences legales et reglementaire qui 
est evaluee semestriellement par un groupe de travail sous la responsabilite du correspondant 
QSE. 

5.1. Satisfaction des clients 

La satisfaction des clients est pilotee par le commercial. II transmet une fiche de satisfaction 
client aux directeurs des sites qui se chargent de sa mise en oeuvre. Ensuite ces fiches sont 
envoyees au responsable QSE pour analyse et traitement. Les resultats sont presentes en revue 
de direction pour d’eventuelles prises de decisions. 

5.2. Audit interne : L’evaluation et le controle du SMI 

L’objectif de ce processus est de definir et d’etablir une methodologie de verification et de 
controle du SMI, permettant a l’entreprise d’evaluer periodiquement l’adequation et 
l’efficacite de la mise en oeuvre du systeme. 

L’audit est un moyen efficace et fiable sur lequel la direction peut s’appuyer pour definir sa 
politique et sa mise en oeuvre, en matiere de qualite, sante et securite de ses travailleurs et de 
1 ’ environnement. 

Ces audits sont planifies et programme selon la ‘procedure gestion des audits internes. 

La frequence de la realisation des audits est determinee conformement aux exigences 
specifiques de la norme, des resultats d’audits precedents et le nombre de chantier de 
l’entreprise. 

D’une maniere generale, les objectifs des audits internes sont comme suit: 

4- verifier la conformite de l’entreprise aux exigences des normes IS09001/2015 
pour la qualite, ISO 14001/2015 pour f environnement et OSHAS 18001/2007 pour la sante et 
securite au travail. 

4- Verifier l’efficacite du systeme mis en place et sa compatibilite avec les 
objectifs etablis par l’entreprise. 

4- verifier la mise en oeuvre des actions correctives et preventives a travers les 
plans d’action. (Amelioration continue) 

Les activites d’audits internes ainsi decrites sont planifiees, realisees et suivies par la direction 
generale a travers la structure QHSE qui veille a la correction des ecarts et a la prevention de 
leur repetition. 
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5.3. Programme environnementale 

Les aspects environnementaux sont identifies ainsi que les impacts qui en decoulent. Un 
programme est etabli et reprend l’ensemble des dispositions prises par COSIDER 
Constructions. Ce programme est revu une fois par an (voir Annexes). 

5.4. Programme SST 

II en est de meme pour le volet SST ou un programme est mis en place pour la maitrise des 
risques inherents a nos metiers (voir programme SST). 

5.5. Revue de direction 

Chaque annee une revue de direction est tenue, regroupant les pilotes des processus et les 
cadres dirigeants sous Tanimation du PDG, pour discuter et debattre du SMI. Un PV 
sanctionne la reunion 

1.6. Classification des risques 

PRINCIPAUX RISQUES DANS LES CHANTIERS DE COSIDER CONSTRUCTION : 

1.6.1. Sante et securite au travail 

> Risque de chute de plain-pied. 

> Risque de chute de hauteur (Echafaudage, echelle, passerelle...). 

> Risque lie aux manutentions manuelles. 

> Risque lie aux gestes et postures de travail. 

> Risque lie aux circulations. 

> Risque lie a Tincendie et Texplosion. 

> Risque lie au manque d’hygiene. 

> Risque lie a Telectricite. 

> Risque lie aux machines (Vibrations, bruits....) 

> Risque lie aux manutentions mecanisees. 

> Risque toxique 

> Risque lie aux ambiances thermiques et lumineuses. 

> Risque lie aux travaux de fouilles et d’excavations. 

> Risque lie aux travaux de bureaux (travail sur ecran) 

> Risque lie au nettoyage / entretien dans les bureaux 
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I.6.2.Risques environnementaux 

Le but que nous proposons, est de vous presenter les principales atteintes a l’environnement et 
a la sante dues aux activites de ce chantier. 

L’outil apportera egalement des propositions d’actions simples qui permettront de modifier 
les comportements des personnes evoluant sur le chantier. 

Quelques solutions sont proposees au probleme des dechets, de la pollution des sols et des 
eaux, du bruit et des autres nuisances subies par les riverains d’un chantier. 

C’est un document (un outil) qui rassemble des informations qui permettent de mieux 
repondre aux nouvelles exigences en matiere d’environnement. 

II permettra aussi de mieux identifier certains risques specifiques auxquels le personnel est 
expose, et d’en minimiser les effets. 

Chantiers et environnement 

Prendre en compte la protection de l’environnement sur le chantier, tout en garantissant la 
qualite du travail, necessite de prevoir un ensemble d’actions (tel que inscrit dans le 
monitoring des programmes environnementaux elabores par le Departement HSE), avant 
meme le debut des travaux. 

Le cycle de vie d’un chantier s’etend de 1’installation du chantier jusqu’au traitement des 
dechets issus des activites de construction. 

Dans ce cycle, la phase chantier est relativement de courte duree, mais peut etre source 
d’atteintes a 1’environnement qu’il convient de minimiser. 

Plusieurs types de pollutions ou de nuisances, si elles ne sont pas prises en compte, peuvent 
etre generes par le chantier. 

A. Pollution des sols 

Par des rejets de produits dangereux pour l’environnement (voir Annexe) 

B. Pollution de l’eau 

De surface ou souterraine 

C. Pollution de Pair 

Par les poussieres generees et autres emanations de produits volatils 
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D. Pollutions induites par les dechets 

Quand ils ne sont pas traites de fa9on adaptee 


♦> Nuisances sonores 

Pour les riverains et les personnels des chantiers lies a l’utilisation d’equipements. 

♦> Nuisances visuelles 

Pour les riverains (dans le programme ENV, nous avons utilise le terme « pollution visuelle » 

❖ Nuisances diverses 

Liees aux difficultes de circulation generees par le chantier (element traite dans le document 
« Riverains et Environnement » 

- DEFINIR LES ACTIONS 

La prise en compte de 1’environnement sur le chantier suppose que soit mene un ensemble 
d’actions visant a : 

Sur le chantier : 

4- Integrer les problematiques environnementales dans l’organisation generate 
(gestion des dechets, protection des sols etc. ...); ce volet sera detaille plus loin. 

4 Mettre en place un suivi de la gestion des dechets (moyens de collecte, mise en 
place d’une signalisation adaptee) 

4 Informer le personnel sur le chantier en matiere d’environnement 

♦> Les effluents liquides 

Dans les chantiers, de nombreuses substances liquides sont utilisees, ou generees. 

Elies peuvent etre deversees sur le chantier, si des precautions ne sont pas prises. Elies 
peuvent provoquer alors, des pollutions importantes. 

❖ LES REJETS 

Tout rejet est important aussi « petit » soit -il. 

Les principaux fluides polluants utilises ou generes sur le chantier sont: 
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4- Les huiles de decoffrage utilisees sur les banches ou cellules tunnel 
4 Les peintures, solvants, vemis et autres codes 
4 Autres chantiers disposent de petits ateliers de menuiserie, 

4 Les carburants et lubrifiants utilises pour les engins 

Risque de ces effluents a l’environnement 

Tout liquide repandu sur le sol s’infiltre. 

Les produits enumeres ci-dessus sont dans Tensemble, peu biodegradables et peuvent 
presenter des risques pour l’environnement. 

1) Rejet direct sur le sol 

- Ces liquides peuvent polluer les eaux souterraines en migrant a travers le sol. 

- En cas de lessivage par les eaux de pluies, ils peuvent etre entraines soit vers les cours 
d’eau, soit vers les reseaux d’assainissement et les stations d’epuration, dont ils perturbent le 
fonctionnement. 

2) Rejet dans les reseaux d’assainissement 

Les solvants et lubrifiants et autres produits dangereux peuvent perturber le fonctio nn ement 
des stations d’epuration. 

3) Risque de ces effluents pour la sante 

Tous ces produits presentent, a des degres divers, des risques pour la sante des personnes qui 
les manipulent. 

> Les huiles de decoffrage sont le plus souvent des huiles minerales (huiles de 
vidange) qui sont agressives par contact avec la peau, ou par inhalation lors de la 
pulverisation. 

> Les peintures, solvants, vemis et autres colles sont souvent des produits dangereux, 
et peuvent provoquer des allergies, des irritations Pour reduire ces rejets, il faut: 

> Choisir les produits moins nocifs pour l’environnement 

> Prendre les precautions en matiere de stockage des produits meme usages 

> Modifier les comportements des travailleurs (sensibilisation) 

I.7.Statistiques 

Les accidents de travail constituent des evenements a consequences sociales serieuses pour les 
travailleurs, ils sont couteux pour l’employeur et la collectivite. Leur prevention doit faire 
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done l’objet des preoccupations des responsables d’entreprises, des organismes de prevention 
et securite sociale. 

Pour la direction de l’entreprise et les organes de prevention, les statistiques peuvent etre 
considerees co mm e des indicateurs pouvant renseigner sur : 

-1’ importance des accidents de travail par categorie socioprofessionnelle ; 

- 1’evolution des accidents de travail. 


De ce fait, ces demiers sont amenes a utiliser les statistiques comme sources de donnees pour 

- elaborer et affiner les differentes actions qu’ils prevoient pour la mise au point de leur 

plan; 

- connaitre et evaluer 1’impact des diverses actions de preventions realisees ; 

- orienter, preciser les mesures reglementaires a engager ; 

- corriger et enfin rectifier, a chaque fois qu’il est necessaire, les operations lancees. 


STATISTIQUES HSE[35] 


Nombre d’accidents 

555 

Nombre de journees perdues 

11 176 

Effectifs (moyen) 

13 669 

Heures effectuees (heures normales et supplementaires) 

27 134 344 

Accident mortel 

08 

Accident de trajet 

15 

Accident grave 

/ 

Incapacity permanente partielle IPP 

/ 

Incapacity permanente IP 

/ 

Taux de frequence T.F 

20.45 

Taux de gravity T.G 

0.41 


Tableau 1 : Accident de travail annee 2016 
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Tableau 2 :Repartition des accidents de travail Suivant les mois de l’annee 2016 
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EVOLUTION DES ACCIDENTS DE TRAVAIL 
Exercice 2016 



Figure 4 : Evolution des accidents de travail annee 2016 
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Etat comparatif (exercice 2015-2016) 
Augmentation des A.T par rapport a l’exercice precede 
2015 2016 


Nombre A.T 

567 

555 

-12 

NOMBRE J.P 

9135 

11 175 

+2 041 

EFFECTIF « MO YEN » 

13 057 

13 669 

+612 

HEURES 

25 721 862 

27 134 344 

+1 412 482 

TRAVAILLEES 




ACCIDENT MORTAL 

2 

8 

+6 

TAUX DE 

22.04 

20.45 

-1.59 

FREQUENCE 




TAUX DE GRAVITE 

0.35 

0.41 

+0.06 


Tableau 3:Etat comparatif (exercice 2015-2016) Augmentation des A.T par rapport a 

Texercice precedent 
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Figure 5 :Evolution de taux de gravite 
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Tableau 4:Evolution des indicateurs De 2008 a 2016 
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Figure 6 : Evolution de taux de frequence 
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I.8.Nouveaux objectifs SST et environnementaux[36] 

1.8.1.Objectifs SST 

❖ Taux de frequences 

Suite a l’observation et a 1’evaluation des dangers par poste de travail, que le taux de 
frequence chez les unites fixes soit en baisse par rapport a celui des chantiers. 

Cela est motive par le fait que dans ces unites, les risques sont mieux maitrises, par la stabilite 
du personnel et le mode operatoire. 

Le T.F a ete arrete : 

• a <18 pour les unites fixes 

• et a < 24 pour les chantiers 

❖ Taux de gravite 
Le T.G a ete arrete : 

• a < 0,09 pour les unites fixes 

• et a < 1,10 pour les chantiers 

❖ Medecine de travail 

L’objectif relatif a la concretisation de la M T au sein de toutes les unites de l’entreprise a ete 
introduit pour l’exercice 2016. 

Cet objectif servira a mesurer le degre de prise en charge de cette obligation legale. 

Dans la fiche d’objectifs SST, les criteres inscrits sont: operationnelle, en cours, non encore 
realise 

Etant inscrit comme objectif SST, tous les acteurs seront contraints de mettre en place, dans 
les delais cette mesure legale. 

I.8.2.0bjectifs environnementaux 

La meme logique guide a aller dans la performance environnementale pour mesurer 
l’efficacite de la prise en charge des aspects environnementaux que s’est fixee Tentreprise ,il a 
ete mis en action deux grande axes constituant la surveillance environnementale ,a savoir : 

1. Pollution : 

Cette notion revient a dire que les acteurs au sein de Tentreprise s’engagent a gerer les 
dechets generes par l’activite de leur chantier ou unite. 
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L’entreprise par le biais de son departement HSE a identifies les types de dechets qui 
pourraient et regeneres. 

Elle s’est bases sur la reglementation algerienne et plus particulierement, sur le DE-104, qui 
classe les dechets et montre leur degre de dangerosite. 

4- Dechets menagers assimiles 
4 Dechets inertes ou banals 
4- Dechets speciaux 
4- Dechets speciaux dangereux 

L’entreprise s’est engagee pour un premier temps, de gerer les dechets speciaux dangereux 
qui sont produits en grande quantite. 

La quantite etant un des criteres devaluation de l’indice de significativite de l’impact 
environnemental d’un produit donne. 

2. Economie de l’energie 

Ce deuxieme axe, constitue en effet un defi pour l’entreprise a aller vers une economie 
d’energie, pour les trois produits energetiques qu’elle consomme il s’agit de 

• Electricite 

• Carburant 

• Eau 

La strategic arretee pour mesurer ces niveaux d’economie d’energie, consiste a comparer deux 
periodes successives de consommations, et evaluer ensuite revolution qui sera observee. 

Les indicateurs dans ce contexte sont les ratios de la quantite de consommation, par rapport a 
un volume horaire a realise. 

Les resultats donnent une evolution .Elle peut etre negative ou positive C’est selon le respect 
des dispositions et sensibilisations contenues dans les differentes actions entreprises par les 
acteurs HSE. 


Chaque chantier et unite etaient destinataires d’objectifs dans cette optique. 
Ces objectifs ont ete communiques individuellement a chaque entite de l’entreprise. 
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1.9. Choix des indicateurs de performances 


L’indicateur 

Mode de calcul 

La frequence 

Indicateurs SMI: 
-Efficacite de SMI 

-Le taux d’atteinte des indicateurs de performance des 
processus individuellement (synthese) 

Mensuelle 

-Suivi des actions 
correctives 

-(Nbr des AC realisees dans les delais / Nbr des AC 
engagees) x 100 % 

Trimestrielle 

Indicateurs SST : 
-Taux de frequence 

-[(Nombre d’incident x 10 

f. 

Mensuelle 

-Taux de gravite 

) / nombre d’heures travaillees] x 100 % 



[Nombre de journees perdues x 1000) / nombre d’heures 
travaillees] x 

100 % 


Indicateurs ENV : 
-Fer 

(Quantite fa^onnee /quantite facturee) x 100% = R 

Fin projet 

HUILES 
USAGEES + 

(Quantite recuperee/ quantite utilisee) x 100% = R 

Semestrielle 

Liquide de freins 


Devant travaux 
produisant du 

- BRUIT 

Valeur reglementaire Loi n° 03-10 du 19/07/2003 

bruit 



Semestrielle 

-EAU 

Quantite utilisee a N-l par rapport a quantite utilisee 
aN 


- Dechets de 


Annuelle 

Soin 

Stock 

Annuelle 

Rejets C02 

Fiche de controle technique 


Carburant 

Quantite utilisee a N-l par rapport a quantite utilisee a N 

Semestrielle 

Electricite 

Quantite utilisee a N-l par rapport a quantite utilisee a N 


Pneus 

usages 

(Quantite recuperee/ quantite utilisee) x 100% = R 


Batterie usagees 

(Quantite recuperee/ quantite utilisee) xl00% = R 



Tableau 5 :Choix d’indicateurs de performance[37] 
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Conclusion 

L’application de programme SST et le programme environnemental de COSIDER 
construction (pole B122) issue de les normes ISO 9001-ISO 14001-OHSAS 18001. 

L’amelioration continue de la protection des travailleurs et de l’environnement dans le pole de 
construction soumise des actions et points techniques en securite et environnement, plan de 
prevention et inspection du travail. 

COSIDER s’engage dans la mise en place d’un systeme de management de performance SSE 
qui permettre de : 

-Piloter, renforcer et developper les indicateurs de performance traditionnels. 

- creer un tableau de bord dynamique et plus avances. 

-Ameliorer en permanence l’efficacite de notre systeme de management de 
performance integre a l’aide des outils de surete de fonctionnements. 


31 



PARTIE THEORIQUE 



Chapitre 2 : 

Evaluation de la performance 



Chapitre 2 


Evaluation de la performance 


Introduction 

Avec la notion de performance qui envahit 1’ensemble des spheres manageriales des 
organisations, y compris sur le sujet de sante, securite au travail et environnement, la mesure 
de la performance d’une entreprise est une question toujours d’actualite pour tout equipe 
dirigeante 

Les dirigeantes sont a la recherche d’outils permettant d’avoir une vue plus globale de leur 
entreprises pour evaluer une performance contribue a atteindre les objectifs strategiques 

II existe de nombreux pistes en matiere d’evaluation de la performance les plus courantes 
utilisent les notions de performance, les types d’indicateurs de performance SSE, les 
caracteristiques d’un tableau de bord dynamique et autre modeles normatifs. [1] 

L’appreciation de la performance est une activite essentiellement subjective qui depend du 
point de vue et du systeme de valeurs des evaluateurs 

Nous commen 9 ons par presenter la diversite des regards possibles sur la notion de 
performance, les elements de synthese sur la mesure de la performance et les normes de 
creation. [2] 

Ce chapitre souhaite aller plus loin en s’interessant a la performance de ces systemes et sur la 
maniere de la caracteriser. II s’articule en trois parties. II presente tout d’abord le concept flou 
polysemique de performance, et de savoir : 

-La notion de performance. 

-Les moyens mis en oeuvre pour apprecier la performance et les indicateurs SST et E. 
-Apport des outils de surete de fonctionnement: une nouvelle methode devaluation. 
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Partie 1 : La notion de performance 

II. 1. La Performance 

II.l.l. Axes et Criteres de performance 

La strategic exige que les salaries aient les guides, le support, l'autorite necessaires pour 
accomplir les plans d'actions et les objectifs de performance. Dans beaucoup d'organisations, 

C'est le role du management que d'organiser, motiver, equiper, diriger des gens, somme toute 
ordinaires, pour leur permettre d'atteindre leur meilleur niveau possible. 

Dans une organisation flexible, ou les objectifs, les circonstances, la structure 
organisationnelle, le personnel, les activites sont en perpetuelle mouvance, les managers 
jouent un role particulierement important dans l'aide qu'ils apportent aux salaries pour 
comprendre ce qu'on attend d'eux en termes d' objectifs de performance, pour les atteindre, 
pour evaluer la performance et leur apporter l'information en retour. 

Une reconnaissance significative et une gratification Une societe prospere en satisfaisant les 
besoins de ses clients et ceux de ses actionnaires salaries. La competitivite exige que le 
management recherche continuellement des opportunity d'amelioration de la performance 
individuelle, collective (equipe), et organisationnelle. [3] 

Permettre les performances de haut niveau signifie aussi que les managers s'assurent que les 
emplois sont bien structures, les energies et competences utilisees de fa<?on appropriee et que 
les salaries ont la formation, l'information, les systemes et les autres ressources dont ils ont 
besoin. 

Avec moins de managers, moins de niveaux de management, un interet accru dans 
l'amelioration continue de la performance, une attention de plus en plus soutenue devra etre 
portee a la fa 9 on de permettre la performance. [3] 

En raison des differentes conceptions de la performance qui generent des criteres variables, la 
performance est consideree comme un concept paradoxal. Plusieurs travaux de recherche ont 
decompose la performance en trois dimensions : pilotage, adaptation et anticipation. 
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Figure7 : Les axes et criteres de la performance [6] 


1.1.1. La performance de pilotage 

Permet de piloter l’entreprise en s’attardant principalement a evaluer sa capacite a remplir sa 
mission, en ajustant en permanence son comportement (Ben Zaida, 2008). 

Piloter tout ou une partie d’une entreprise, c’est planifier des actions pour corriger en 
permanence un ecart entre l’objectif vise et le resultat atteint. Les couts, la qualite et les delais 
sont les criteres les plus utilises pour la construction d’un systeme d'indicateurs associes a 
l’axe Pilotage 

1.1.2. La performance d’adaptation 

Est la capacite d’une entreprise a s’adapter et a reagir, rapidement et efficacement face a des 
perturbations inattendues. Les deux criteres utilises pour la construction d’un systeme 
d'indicateurs associe a ce type de performance sont la reactivite et la proactivite 

1.1.3. La performance d’anticipation 

Est la capacite d’une entreprise a faire face a des perturbations prevues. Les quatre criteres 
utilises pour la construction d’un systeme d'indicateurs associe a ce type de performance sont 
la flexibilite, la standardisation, la redondance et l’innovation[6] 
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II.1.2. Definition 

1.2.1. Le concept de la performance 

La notion de performance a suscite un regain d’interet en lien avec la mise en oeuvre par 
l’entreprise de strategies de developpement durable. 

D’apres sa definition en langue francaise, la performance est le resultat d’une action, d’un 
succes ou d’un exploit. Dans sa definition anglaise (Bourguignon, 1995), la performance 
signifie a la fois 1’action, son resultat et son succes. Par exemple, la performance d’un athlete 
conceme son exploit sportif, la performance d’une machine designe son rendement 
exceptionnel, etc. Mais que signifie vraiment le mot performance ? [3] 

> Efficacite et Performance 

Dans le langage courant, la performance est precisement le fait d'obtenir un resultat, ce qui 
sous-entend bien entendu que ce resultat doit etre « bon ». 

L'efficacite conceme le rapport entre le resultat obtenu et l'objectif a atteindre. 

Ce concept suppose done d'une part qu'un objectif ait ete prealablement defini, et d'autre part 
que le resultat obtenu ait ete mesure (ou du moins estime) 

L'objectif devra en effet correspondre a un choix, presentant les caracteristiques suivantes : 

- il traduit une recherche de coherence par rapport a la mission et a la vocation de 
Forganisation 

-il s'inscrit dans un horizon temporel de moyen ou long terme 

-il s'accompagne d'une part de la definition du resultat attendu a cette echeance, et 
d'autre part de l'etude de la situation de depart, de fa9on a pouvoir identifier le parcours 
intermediate a realiser 

-il est mesurable, et doit done donner lieu a l'elaboration d'indicateurs ou d'indices. 

> Efficience et Performance 

- L’efficacite met en relation les resultats obtenus et les objectifs fixes. 

- L’efficience met en relation les resultats obtenus et les moyens utilises (ou les couts 
engendres). 

L’efficience permet de repondre a des questions telles que : « est-ce que les resultats sont 
suffisants compte tenu des moyens mis en oeuvre ? » ou « les ressources mobilisees par 
faction ont-elles ete exploitees de maniere rentable ?». [4] 

1.2.2. Les composants de la performance 

A. Strategic : 

Une definition : « Avec pour objectifs la reponse aux attentes des parties Prenantes, 
l’obtention d’un avantage concurrentiel et la creation de valeur pour les clients, la strategic 
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consiste en une allocation de ressources qui engage reorganisation dans le long terme en 
configurant son perimetre d’activite » (G. Johnson et al. Strategique 7erne edition, 2005). 

Une autre definition possible : « Ensemble des actions qui determine durablement le succes 
d’une organisation » [5] 

B. Performance : 

« La performance objective est en grande partie une illusion. Elle est importante, mais la 
dimension la plus importante reside dans la maniere dont cette performance est perdue » 

Essai de definition car la performance est un concept polymorphe (formes) Et un mot 
polysemique (sens) : 

En matiere de gestion, la performance est la realisation des objectifs organisationnels 
».Bourguignonl (1995), 

Pour Lorino (2003) « est done performance dans l’entreprise tout ce qui, et seulement ce qui, 
contribue a ameliorer la creation nette de valeur » [5] 


Objectifs 



Figure 8 : Les composants de la performance [4] 
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II. 1.3. La performance globale 

La performance globale des systemes de production (biens ou services) peut se decliner au 
travers du triptyque efficience - efficacite - pertinence de l'organisation de l'entreprise. 

La performance n’est plus seulement limitee a la seule dimension financiere de l’entreprise. 
En effet, la perennite des entreprises depend de la maniere dont elles se conduisent et de la 
responsabilite qu’elles engagent vis-a-vis de l’ensemble de leurs parties prenantes 
(actionnaires, associations, syndicats, clients, foumisseurs...). C’est dans ce contexte 
qu’apparait le concept de performance globale. Ce concept nait en Europe avec l’apparition 
du developpement durable et prend en compte la responsabilite societale de l’entreprise. [4] 


Climat 

Sociale 



Traitement des dechets 


Performance 



out de production 


Performance 


Performance societale 



Figure 9 rPerformance globale des entreprises [4] 
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Figure 10 : La performance globale des entreprises comme le resultat d'un 
compromis dynamique, evolutif et equilibre [ 28 ] 


II. 1.4. Importance pour les organisations 

Les cinq roles du systeme de mesure de performance d’une organisation. 

-la mesure de la performance permettre aux entreprises de poursuivre les progres et 
evaluer leurs huit rendements presents. 

-la gestion de la strategic, il s’agit du role de la mesure de performance dans le 
processus de planification. 

-le renforcement de la communication interne et exteme, ce qui rend l'analyse 
comparative possible. 

- les entreprises peuvent mieux controler les comportements futurs. La mesure de 
performance conduit finalement a une retroaction, permettant ainsi d’apporter regulierement 
des modifications pour l’atteinte des objectifs. 

La question principale n’est souvent pas de savoir s’il faut ameliorer la performance 
organisationnelle, mais plutot comment le faire, comment proceder. Par exemple, les mesures 
de rendement sont necessaires pour comprendre l'etat du systeme de fabrication et prendre les 
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mesures appropriees afm de maintenir la competitivite, mettre en place un programme 
d'amelioration continue. [6] 


Performance=Pertinence 





Performance = Adequation 


Figure 11 : La performance : le critere d’evaluation de la strategic [4] 
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Partie 2 :Les indicateurs de performance SST et E 

II. 1. Objectif d'evaluation de la performance 

Buts de 1'evaluation Elle est utilisee pour motiver et guider le salarie dans son developpement 
personnel de savoir-faire et de competences. Elle permet a l'entreprise de justifier des 
decisions et des actions dans le domaine ressources humaines (promotions, mutations,...) [7] 

Les evaluations menees pour ce niveau visent a nourrir les decideurs des departements HSE 
(les supervisees et managers) ou des directions de site qui s’en serviront pour juger de la 
qualite du management sante securite au travail et des ameliorations a y apporter. 

Objectifs de 1'evaluation de la performance 

- Guide pour les actions du personnel 

- Motivation 

- Compensation 

- Communication 

- Integrer les fonctions des ressources humaines 

Tous ces objectifs ne doivent pas tenir dans un seul systeme, mais dans Plusieurs systemes 
detailles et comportant des liens entre eux. 

devaluation de la performance est d'autant plus efficace qu'elle est objective, utilise des 
techniques appropriees, implique les salaries, est bien comprise et est une responsabilite 
acceptee par le management. [7] 

H.2. Le management de la performance 

Le management conceme tout ce qui affecte la performance de l’entreprise et ses resultats. 
Pour cela, le management doit planifier, organiser et controler l’activite de l’entreprise. 

Peter Drucker, Planifier les activites de l’entreprise consiste a fixer les objectifs qu’elle va 
devoir atteindre en coherence avec la strategic construite II s’agit egalement de definir les 
moyens qu’elle va utiliser pour Les atteindre 

(Ex. : le groupe PC Peugeot Citroen veut devenir le constructeur europeen le plus competitif 
d’Europe. Pour cela, Christian Streiff doit reduire ses couts de production pour ameliorer la 
rentabilite du groupe). [8] 

Pour pouvoir analyser la performance, l’entreprise doit construire des outils pour 
evaluer ses resultats 

La difficulty de mesurer la performance 

Au cours des demieres annees, on est passe de modeles de performance monocritere vers un 
modele multicritere qui integre les attentes des differentes parties prenantes [1] : les 
actionnaires, les clients, les salaries ou les tiers extemes. 

Les criteres de performance et l’evaluation qui en est faite peuvent egalement varier pour une 
meme partie prenante, en fonction de l’attente societale, du niveau de concurrence et plus 
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generalement du contexte de l’entreprise. Les criteres de performance sont parfois peu 
conciliables, voire contradictoires et le manager a souvent pour role de les rapprocher La 
mesure de la performance pourrait etre la somme d’une mesure de l’activite (niveau de stock, 
nombre de transactions, cout moyen...) [9] 


Objectifs strategique 


Finalite de l’entreprise 


-► 

MANAGEMENT 

Performance individuelle 


Objectifs personnels 

l 

1 


Resultats 


Performance collectives 


▼ 

PERFORMANCE 


Figure 12 : Le role du management [8] 


II.2.1. Types de mesure de performance en SST 

Deux grandes categories de mesure en SST soit: les mesures reactives ou retrospectives et les 
mesures proactives ou predictives. La premiere categorie se refere a la compilation 
d’evenements passes (incidents, accidents, lesions professionnelles, etc.). Ces elements 
constituent en fait des echecs de la prevention. Le niveau de performance dans ce type de 
mesure est inversement proportionnel a la frequence de l’occurrence des evenements. Moins il 
y a d’accidents, de maladies ou de blessures et plus on est performant. La seconde categorie 
s’interesse plutot aux facteurs qui s’averent etre des predicteurs de resultats (conformite du 
milieu, comportements securitaires, precedes, etc.). On les presente comme etant positifs 
parce que leur presence est associee a un accroissement de la securite du milieu de travail et a 
une reduction anticipee des lesions professionnelles (Booth, 1993). Plus ces elements sont 
presents dans le milieu et plus Torganisation est consideree comme etant performante. Les 
figures ci-dessous illustrent que plus on ameliore ses mesures proactives (+) plus on reduit les 
resultats negatifs en SST (-), consideres comme des echecs de la prevention selon TEuropean 
Process Safety Centre (EPSC). [2] 
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Figure 13 :Domaines de mesure de la performance [2] 



Figure 14 : Amelioration continue de la performance [2] 


II.2.2. La performance environnementale 

Comme toute performance, est une notion en grande partie indeterminee, complexe, 
contingente et source d’interpretations subjectives. Dans le domaine du management 
environnemental, elle se definit comme : « les resultats mesurables du systeme de 
management environnemental (SME), en relation avec la maitrise par 1'organisme de ses 
aspects environnementaux sur la base de sa politique environnementale, de ses objectifs et 
cibles environnementaux. » (Norme ISO 14031). La performance est done contingente a 
chaque entreprise puisqu’elle depend de la politique environnementale qui est par definition 
unique. En effet, cette politique tient compte de la mission, des valeurs, des conditions locales 
et regionales propres a chaque entreprise ainsi que des exigences de ses parties prenantes. 
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> Les outils de mesure de la performance environnementale 

Les entreprises qui adoptent un SME selon les normes ISO 14000 mettent en place des 
systemes d’indicateurs et des audits environnementaux. La principale difference entre ces 
deux outils reside dans le fait que les indicateurs permettent une mesure permanente de la 
performance, tandis que les audits environnementaux sont realises de maniere periodique afm 
de verifier la conformite du systeme a des exigences bien determinees. Mais ces deux outils 
presentent des limites dans revaluation de la performance environnementale des entreprises. 
[ 21 ] 


II.3. Les indicateurs de performance : Apport et limites 

Plusieurs mots ou termes differents sont parfois employes avec des significations identiques : 
mesure, metrique, indicateur, Key Performance Indicator, KPI etc. [6] 

Cette 2 erne partie a pour but de definir et de clarifier tous les concepts et notions mobilises 
dans cette recherche. 

IL3.1.Definition 

La racine etymologique du mot indicateur est issue du latin « indico » qui signifie indiquer 
une chose ou quelqu'un. Dans un contexte contemporain, le terme indicateur peut etre utilise 
de fa?ons differentes, ce qui signifie que plusieurs definitions existent. 

Dans le domaine des sciences et des techniques, les indicateurs sont des instruments qui 
servent a foumir diverses indications physiques : indicateur de vitesse, indicateur de niveau, 
indicateur de pression, etc. 

En economie, les indicateurs sont des statistiques construites afin de mesurer certaines 
dimensions de l'activite economique et leurs evolutions : indicateurs de production, 
indicateurs financiers, indicateurs de population, (11) 

L’indicateur de performance peut etre defini comme une information devant aider un « 
decideur », individuel ou plus generalement collectif, a conduire le cours d'une action vers 
l'atteinte d'un objectif ou devant lui permettre d'en evaluer le resultat. 

Les indicateurs de performance interagissent done avec trois composantes : les objectifs 
induits par la strategic, les acteurs qui sont les destinataires des informations, et les actions 
mises en place par les acteurs pour l'atteinte des objectifs. 
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Acteur- Action 



Figure 15 : Le « Cercle » de Tindicateur : strategic traduite en objectif, 
processus d'action et acteur collectif [ 11 ] 

Les caracteristiques des indicateurs de performance 

II est alors possible de degager un ensemble de caracteristiques pour definir un 
indicateur de performance. Nous avons retenu les caracteristiques suivantes, qui sont celles 
qui reviennent le plus souvent: 

- objectif, 

- mesure, 

- variable d’actions, 

- interrelations. [ 10 ] 

II.3.2. Criteres associes aux indicateurs 

En plus des caracteristiques citees au paragraphe precedent, les indicateurs sont aussi definis a 
l’aide de criteres. Les criteres permettent de differencier des elements les uns des autres, il 
faut respecter plusieurs criteres afm de s’assurer de leur qualite. 

Drucker(1954) a propose un ensemble de caracteristiques sous le concept de « criteres 
SMART »de facon a mettre en relief les elements cles a prendre en compte lors de la 
definition d’indicateurs. Selon Tauteur, ceux-ci doivent etre : 

- Tindicateur doit etre clair, precis et bien defini: Speciflque 

- Tindicateur doit etre chiffre et quantifiable : Mesurable 
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- l’indicateur doit indiquer si les objectifs fixes sont atteignables par exemple dans les 
delais proposes : Atteignable 

-l’indicateur doit demontrer si les objectifs fixes sont atteignables : Realiste 

- l’indicateur doit definir l’intervalle de temps pour l’atteinte des objectifs fixes. 

Aalberts (1999) a introduit la validite et la fiabilite qui peuvent etre complementaires 
aux criteres SMART. 

-La validite : la realite qu'il est suppose mesurer. 

- la mesure a ete realisee avec precision et de maniere objective. [6] 

La deuxieme partietraite de la construction des indicateurs, ainsi que la typologie et les 
differentes natures des indicateurs. Cette section detaille les dispositifs de representation des 
indicateurs couramment utilise. 

II.3.3. La construction des indicateurs 

Pour favoriser la prise de decision, les indicateurs doivent delivrer des informations 
pertinentes. Les donnees de l'entreprise sont traitees et valorisees pour etre mises en forme 
(Figure 16) 
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Figure 16 rProcessus de creation d'indicateurs[ll] 


Generalement, ces etapes se realisent en concertation avec l'ensemble des beneficiaires de 
l'indicateur. 

Les donnees pertinentes sont prealablement identifiees et selectionnees parmi le jeu de 
donnees brutes disponibles. Si les donnees necessaires ne sont pas presentes, des mesures 
devront etre realisees. 

A partir de ce jeu de donnees, les metriques sont etablies. Le terme metrique vient de 
l'anglicisme du mot metric et se refere aux methodes de mesures et de construction 
d’indicateurs. Cela consiste a rassembler l'ensemble des mesures afin de faciliter les 
quantifications selon des caracteristiques particulieres. La compilation des donnees pour la 
construction d’indicateurs est une operation de mise en forme qui se realise avec l'utilisation 
de regies de construction. Ces regies sont generalement un traitement statistique ou bien 
mathematique (moyenne, somme, ecart types, etc.) et se definissent collectivement entre les 
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utilisateurs, qui pourront a tout instant modifier, supprimer ou bien aj outer de nouvelles 
regies. 

Par manque de clarte dans la terminologie, il n’est pas rare dans la litterature anglo-saxonne 
que les termes metriques, indicateurs, mesures et KPI (Key Performance Indicator) soient 
abusivement inter-changes dans leur emploi tout en ayant la meme signification. Le niveau de 
justesse de l’emploi des termes «justes » est cependant tres lie au langage adopte par une 
entreprise ou un secteur d’activite. 

.La section decrit les indicateurs « traditionnels » de la Sante-Securite au Travail. Les 
principaux indicateurs de gestion sont introduits, avec des explications relatives a leurs 
constructions et leurs methodes de calcul. Sont presentes ensuite les indicateurs SST qui ont 
pu etre construits a partir des donnees statistiques collectees aupres d’organismes nationaux 
frangais. Enfin, les apports et limites de ces indicateurs « traditionnels » sont discutes. [11] 

II.3.4. Natures et typologies des indicateurs 

Les Projets Annuels de Performance n’ont pas vocation a comporter Tensemble des 
indicateurs decrivant une politique ou un service public. Ils doivent privilegier les resultats, 
c'est-a-dire ce qui interesse le public et non les moyens ou le processus pour les atteindre qui 
relevent de la responsabilite des services de 1’administration. On privilegiera le suivi des 
indicateurs de produits et de resultats intermediaires qui permettent plus aisement d’identifier 
les mesures visant a ameliorer la performance, plutot que le suivi d’indicateurs d’impact, dont 
revolution depend en partie de facteurs etrangers au programme. Un indicateur de resultat ou 
de produit n’est pas necessairement relatif au volume de ce produit, mais peut decrire d’autres 
caracteristiques de ce produit ou resultat. [ 12 ] 

> Les indicateurs peuvent etre classes selon deux grandes natures : les indicateurs 
quantitatifs et les indicateurs qualitatifs. 

3.4.1. Les indicateurs quantitatifs 

Servent a quantifier une mesure. Pour relativiser et exprimer des mesures quantitatives, 
plusieurs expressions numeriques peuvent etre utilisees : 

Format de l’indicateur 

L'indicateur peut etre un : 

— denombrement, 

— degre mesure ou estime sur une echelle de valeur, 

— taux, 

— ratio, 

— note estimee en fonction d’une grille de notation, etc... 

II peut etre presente sous differentes formes telles que : 

— diagramme : histogramme, camembert, radar, courbes,... 

— tableau chifffe, 
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— couleurs, 

— signes, dessins, etc. [13] 

3.4.2. Les indicateurs qualitatifs 

Sont eux une categorisation de la mesure. Les donnees qualitatives sont generalement utilisees 
pour refleter des niveaux de perceptions, des opinions ou encore des attitudes ou 
comportements. L'echelle de Likert (1932) permet de construire des donnees qualitatives a 
l'aide de plusieurs reponses fermees. 

La relation entre indicateurs qualitatifs et quantitatifs peut etre mixte puisque les mesures 
qualitatives peuvent servir a la construction d'indicateurs quantitatifs et inversement. [ 11 ] 


Leading indicator et lagging indicator 


Selon le domaine de gestion, les appellations des differents types d'indicateurs peuvent varier. 
II n'existe pas veritablement de consensus sur les terminologies employees. Cependant il 
existe de nombreuses appellations pouvant avoir la meme signification. Deux grandes 
categories d'indicateurs semblent se degager, les indicateurs avances (leading indicator) et les 
indicateurs de resultats (lagging indicator). [11] 



lagging indicator 
lagging indicator 
lagging indicator 
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leading indicator 


HARM 
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system defects 


\ 

leading indicator 
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Figure 17 : Modele de Reason leading indicator et lagging indicator 


50 



















Chapitre 2 


Evaluation de la performance 


3.4.3. Les indicateurs traditionnel: 

Sont des indicateurs dits « reactifs », a posteriori. Ils sont parfois aussi appeles indicateurs « 
d'effet », « d'impact », « d'efficacite » ou bien encore de « retombee ». Les mesures reactives 
permettent d'apprecier 1'impact des actions d’entreprises dans un domaine bien precis et sont 
parfois aussi appelees « indicateurs retardes ». Ils mesurent le niveau de performance d'une 
entreprise temporellement. [11] 

Deux types d’indicateurs de resultats peuvent etre utilises a cet effet : les indicateurs 
traditionnels et les indicateurs detailles. Les indicateurs traditionnels les plus couramment 
deployes en entreprise concement par exemple le nombre d’accidents du travail avec arrets et 
de maladies professionnelles, le nombre de joumees perdues par incapacity temporaire (IT) et 
le nombre d’ incapacity partielle permanente (IPP). [22] 

Indicateurs de dysfonctionnements :(Taux de frequence, taux de gravite nombre 
d’incidents, premiers soins, accidents sans arret de travail, accidents avec arret de travail, 
accidents avec incapacity partielle permanente, maladies professionnelles, jours d’arret...) 

[14] 

Indicateurs de resultats 

- Accidents corporels : accidents mortels, accidents avec sequelles (incapacity 
permanente), accidents avec arret (incapacity temporaire), accidents sans arret declares, 
accidents de trajet, accidents soignes a Tinfirmerie. 

-Taux de frequence des differents types d’accidents, duree moyenne d’un accident avec 
arret, indice de gravite des incapacites permanentes 

- Incidents et presque accidents. 

- Degats materiels : montant des depenses, nombre d’incidents materiels, nombre 
d’intervention des services de secours a la suite d’un debut de sinistre (feu, pollution...). 

- Cout des accidents : cout direct et indirect. 

- Repartition des accidents : localisation des lesions (yeux, tete...), activity de la victime 
(manutention manuelle, deplacement de plain-pied...), element materiel en cause (outils a 
main, machine...) [14] 

Indice de frequence: 

Nombred accidentsavecarret x 1000000 

IF = - 

N ombre de salaries 

Indice de gravite : 

Totaldestauxd'IPP x 1000000 

JQ — _ 

Nombred'heurestravaillees 
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Taux de frequence : 

Nombre d accidentsavec arrets x 1000000 

TF = - 

Nombre d 'heures travaillees 


Taux de gravite : 


TG 


Nombre de journes perdues par IT x 1000 
Nombre d'heures travaillees 


[ 22 ] 




Retards dans ranatyse des deviations 


Mneures 

Importantes 

Majeures 

Cntiques 

NO 

% 

Nb % 

Nb 

% 

Nb % 

SS 

71* 

80 [ 12% 

X 7 j 

6% 

2 | 9% 


Figure 18 :Exemples des indicateurs SST [23] 
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3.4.4. Les indicateurs Avances : 

II existe aussi de nombreuses appellations pour ces types d'indicateurs. Elies sont toutes liees 
a l'aspect temporel et causal des systemes de management. C'est pour cela qu'ils sont parfois 
appeles indicateurs « prospectifs », « predictifs », ou bien « anticipatifs ». Ils visent ainsi a 
projeter, a anticiper la performance globale du systeme en prenant en compte des facteurs 
amont ayant une incidence sur la survenue de l’accident ou de la maladie professionnelle. En 
opposition avec les indicateurs de resultats, les indicateurs avances foumissent des 
informations (feedback) sur le niveau de performance d'un SMS avant qu'un accident ou 
incident ne se produise. [11] 

Indicateurs de verifications (permis de feu, analyse d’incident, fiche de protocole de 
securite, plan de prevention, formation au poste de travail, verifications des installations ...). 

Indicateurs de risques (nombre de risques evalues par comparaison a l’annee precedente, de 
non-conformites, de suggestions du personnel, d’audits internes...). [14] 



Figure 19 : Module Formation pour suivre les indicateurs avances [23] 
3.4.5. Indicateurs Environnementaux 

La norme ISO 14031 regroupe les indicateurs en deux categories : les indicateurs de 
performance environnementale (IPE) et les indicateurs de condition environnementale (ICE). 

Les indicateurs environnementaux sont des grandeurs, etablies a partir de quantites 
observables ou calculables, refletant de diverses facons possibles les impacts sur 
l’environnement occasionnes par une activite donnee. 

Ces indicateurs peuvent etre rassembles dans un tableau de bord environnemental qui les 
organise de fa 9 on synthetique pour un usage interne. [21] 
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Indicateurs 

quantitatifs 

Definition 

Dechets non dangereux 
(anciennement D.I.B. = 
dechets 

industriels banals) en 
tonnes 

Les dechets non dangereux ou D.I.B. (papiers 
cartons, matieres plastiques, bois, metaux,...) sont 
assimilables aux dechets 

menagers ; la plupart sont valorisables. 

COV (composes 

organiques 

volatils) 

Hydrocarbures et solvants contribuant a l’effet de 
serre (alcanes, olefines, aromatiques, oxygenes, 
chlores,...). 

Consommation de fuel 

Consommation en volume : m3. 

Nuisances liees au bruit 

Nombre de plaintes. 

Poussieres et particules 

Proviennent principalement des precedes industriels 
(siderurgie, charbonnage, cimenteries, precedes de 
sechage,...). 


Tableau 6 : Indicateurs environnementaux globaux [26] 

II.3.5. Methodes de mesures la performance 

Une description sommaire de methodes et de Systemes de Mesure de Performance (SMP) qui 
ont fait leur apparition depuis le debut des annees 1900 jusqu’a aujourd’hui compte tenu de 
1’evolution des systemes de production et de l’environnement dans lequel ils vivent. 

Ces methodes seront subdivises suivant trois categories : cedes qui proposent des 
recommandations, cedes qui sont focalisees uniquement sur les aspects financiers et enfin 
cedes qui sont qualifiees d’integrees (modemes). [6] 

3.5.1. Les methodes proposant des recommandations 

1. Performance Criteria System 

C’est une methode de conception d’un SIP comportant plusieurs recommandations concemant 
le choix de criteres pour les IP. L’idee de base est la bonne definition des criteres de mesure 
de performance faite par l’organisation pour bien planifier, maitriser les operations et motiver 
les employes. Ces recommandations tiennent compte de l’aspect multidimensionnel de la 
performance. 

Pour f auteur, le SIP doit comprendre : 

- un ensemble de criteres bien definis et mesurables, 

- des mesures standards pour chaque critere, 

- des procedures de comparaison de la performance actuelle avec les 
valeurs standards, 
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- des procedures de traitements pour eliminer les ecarts entre la performance actuelle et 
celle desiree dans le futur. 

2. MASKELL [1989] 

C’est une recommandation destinee au processus de conception d’un SIP, par rapport a 
l’inefficacite de la comptabilite. Cette recommandation est basee sur sept principes selon 
lesquels : 

- on doit utiliser des IP en rapport avec la strategic de l’entreprise, 

- on doit utiliser des IP non financiers, en plus des financiers a cause des autres 
dimensions a considerer, 

- on doit changer les IP suivant les departements ou les parties de l’entreprise qui en ont 
besoin pour etre ameliorees, 

- on doit changer le SIP suivant les circonstances (par rapport aux changements), sinon, 
il devient obsolete, 

- les IP doivent etre simples, faciles a utiliser et doivent permettre d’avoir une reponse 
rapide enfin qu’ils soient utilises dans le but de conduire a une amelioration continue plutot 
qu’un simple outil de controle. 

3.5.2. Les methodes focalisees sur les aspects financiers 

Ce sont les methodes et systemes qui ont re 9 u beaucoup de critiques quant a leur 
inadaptability dans le marche actuel. 

1. La Pyramide de Dupont 

C’est une architecture pyramidale fondee sur des mesures exclusivement financieres qui fait 
une liaison entre un grand nombre de ratios financiers dans toutes les fonctions des differents 
niveaux organisationnels pour arriver a l’obtention du ROI (Return On Investment) par 
agregation progressive pour assurer la perennite. [6] 

2. La methode ABC et ABM 

L’Activity Based Coasting (ABC) est une methode basee sur la gestion des couts pour obtenir 
une information sur les marges. Toutes les analyses se fondent sur Tunique base de couts de 
revient traites comme des couts variables affectes a des activites. 

L’Activity Based Management (ABM) par contre, est une technique de gestion sur la base des 
activites visant T amelioration continue des performances grace : 

-a la connaissance des generateurs de couts, 

-a la suppression des activites sans valeurs ajoutees, et, 

-a T execution efficace des activites a forte valeur ajoutee pour les clients. 
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En realite, l’ABC est une composante de l’ABM. L’ABC est utilise pour do rm er les 
informations sur les couts generes au niveau des activites et des ressources tandis qu’on se 
sert de ces informations dans l’ABM pour prendre les decisions dans le but de les reduire a 
partir de differents outils pour arriver a atteindre les objectifs strategiques. 


Liste des Activites 


-Connaitre le cout des 
activites 

-La rentabilite des 
produit; client 

-Revoir un tarif 

-Identifier les 
activites maitresses 
de I'entreprise 


-Ameliorer la qualite 

-Elaborer des tableaux de bord 

-Suivre des objectifs et 
satisfactions des clients 


-Batir une 
organisation 
coherente avec le 
contexte actuel 

-Optimiser les 
ressources 

-Batir une 

organisation orientee 
client 



Figure 20: Principe de la methode ABC/ABM [4] 
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3. TdC (La Theorie des Contraintes) 

C’est une philosophic de management qui foumit non seulement les outils analytiques 
permettant d’identifier les contraintes et les principaux goulots d'etranglement d'un secteur 
d'activites, mais aussi la methodologie necessaire pour les gerer de facon a ameliorer 
nettement les performances. Le processus est constitue de 5 etapes : 1’identification des 
contraintes du systeme, 1’exploitation de ces contraintes, la synchronisation de tout avec la 
decision precedente, la levee des contraintes du systeme et le retour au debut de l’etape 
lorsque une contrainte est supprimee et enfin, empecher l’inertie de devenir la contrainte du 
systeme. La TdC contient des IP exclusivement financiers. [6] 

3.5.3. Les Methodes integrees 

C’est le prolongement de l’etablissement d’autres methodes ou de systemes bases sur des IP 
non financiers. Ils tiennent compte des criteres evoques comme le cout, la qualite, les delais et 
autres.. .Ils sont con 9 us pour etre integres et equilibres. 

1. The BSC (The Balanced Scorecard) 

C’est un tableau de bord equilibre et prospectif qui a pour objectif de traduire la strategic en 
actions operationnelles. II est bati sur quatre perspectives inter reliees et interdependantes : la 
finance, les clients, les processus operationnels et l’apprentissage organisationnel. Le principe 
est le suivant : l’objectif financier ne peut etre atteint et maintenu qu’a travers la satisfaction 
des clients qui a son tour ne peut etre realisee qu’a travers des processus efficaces et efficients 
dont l’obtention se fait a travers le developpement des competences et des capacites des 
ressources internes. 

C’est un systeme tres connu et utilise comme architecture de base de nombreux SIP. Par 
contre il est reconnu comme oriente *business unit* et ne reflete pas vraiment la realite de 
l’entreprise. De plus, les parties prenantes prises en consideration sont insuffisantes. [3] 

Le TBP : un systeme de pilotage de la performance 

> Objectifs 

> Indicateurs 

> Cibles 

> Initiatives 
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(1) Que faut-il apporter aux clients et quelle image de l’entreprise leur donner ? 

(2) Que faut-il apporter aux actionnaires pour les satisfaire ? 

(3) Quels sont les processus essentiels a la satisfaction des actionnaires et des clients ? 

(4) Comment piloter le changement et etre capable d’amelioration ? 


Figure 21 :Les 4 axes du BSC (Kaplan et Norton 1998) [9] 

2. ECOGRAI 

C’est une methode comportant six phases dont les cinq premieres sont dediees a la conception 
d’un SIP et la demiere a son implantation. L’originalite de la methode se trouve dans la 
demarche : Objectifs - Variables - IP par une approche descendante pour la conception et une 
demarche ascendante pour 1’implantation. C’est une des methodes qui propose 1’identification 
des centres de decision et des variables de decision coherentes avant celle des IP pour limiter 
le nombre de ces demiers. Pour cela, Elle utilise les grilles et les reseaux GRAI, des 
diagrammes de decomposition, des tableaux de coherence etc. Cette methode peut etre utilisee 
dans n’importe quel systeme de production. [3] 

> Outre ces methodes, il existe plusieurs methodes qu’on va citez : 


- The Performance PRISM 

- Performance Measurement MATRIX 

- Le Tableau de Bord prospectif 
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-la methode de surete de fonctionnement pour 1’evaluation de la performance sante, 
securite au travail et environnement. 
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Partie 3 : Une nouvelle methode devaluation de performance 
II. 1.Definition du tableau de bord 

Parmi de nombreuses definitions citees dans les differents ouvrages, il est possible d’en 
retenir les suivantes : 

« Le tableau de bord est un instrument a court terme, d’etablissement rapide, etroitement lie a 
la definition des points cles de decision et des responsabilites dans l’entreprise » (J. de 

GUERNY-J.C.GUIRIEC-J.LAVERGNE, 1986) 

Essentiellement, le tableau de bord est un outil flexible qui permet de communiquer de fa?on 
simple, rapide et dynamique les indicateurs de performance retenus par l'entreprise en 
fonction de ses objectifs. II s'agit done d'un moyen pour regrouper l'information importante 
que requiert le gestionnaire pour prendre une decision eclairee 

« Le tableau de bord ne se confond avec aucun autre outil de gestion existant dans l’entreprise 
: instrument de decision et d’action, a partir d’une synthese d’informations selectionnees, il 
s’appuie cependant sur tous ces outils et en utilise eventuellement les donnees. »[15] 

« Nous considerons des a present, le tableau de bord comme l’instrument de mesure de la 
performance, necessaire pour la prise de decision, pour tous les acteurs de l’entreprise. » 

« Le tableau de bord est un ensemble de plusieurs indicateurs et informations essentiels 
permettant d’avoir une vue d’ensemble, de deceler les perturbations et de prendre des 
decisions d’orientation de la gestion pour atteindre les objectifs issus de la strategic ». 

Done le tableau de bord de gestion est: 

Un outil congu en fonction des besoins de son utilisateur ; 

- un instrument de synthese des informations essentielles a la prise de decision rapide 
dans le court terme ; 

- revelateur des problemes lies a l’organisation de l’entreprise[15] 

Selon Claude ALAZARD et Sabine SEPARI « Un tableau de bord est un ensemble 
d'indicateurs organises en systeme suivis par la meme equipe ou le meme responsable pour 
aider a decider, a coordonner, a controler les actions d'un service. 

Le tableau de bord est un instrument de communication et de decision qui permet au 
controleur de gestion d'attirer l'attention du responsable sur les points cles de sa gestion afin 
de l'ameliorer» [16]. 

On peut conclure que le tableau de bord est un outil de pilotage a la disposition d’un 
responsable et de son equipe pour prendre des decisions et agir en vue de l’atteinte d’un but 
qui concourt a la realisation des objectifs strategique, il est constitue d’un support 
d’information et de documentation qui permet de l’exploiter. 
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1.1. Le fonctionnement de base d’un tableau de bord : 

Le tableau de bord doit etre considere comme un outil a dimensions multiples : 

- Traduit une mesure de resultats partiels a des fins de suivi d’activites clairement 
identifies ; 

-Outil destine, apres 1’analyse a 1’ action corrective ; 

-Permet a un responsable donne de mesurer le niveau de performance ; 

- Aider la direction a formaliser les objectifs strategiques de 1’organisation ; 

-Foumir aux responsables operationnels les moyens d’evaluer leurs performances au 
moyen d’indicateurs. [17] 

Le tableau de bord doit etre considere comme un outil a dimensions 
multiples : 

-Outil de mesure des performances par rapport aux objectifs 

- Outil de diagnostic 

- Outil de dialogue et de reactivite 

-Outil d’information 

- Outil de motivation des responsables 

-Outil pedagogique de perfectionnement des cadres. [18] 

1.2. Les types de tableau de bord : 

1.2.1. Le tableau de bord strategique : Utilises par des managers, ils permettent 
de comprendre l'environnement de l'entreprise actuel et a venir et de developper une strategic 
a long terme coherente. Les donnees n'ont pas besoin d'etre rafraichies en temps reel et sont 
volontairement tres peu precises. On preferera souvent des indications comme le chiffre est 
bon/mauvais/a etre ameliore ou la tendance. C'est par definition un type de tableau de bord 
tres visuel [19]. 

1.2.2. Le tableau de bord analytique : Ils permettent a l'utilisateur d'avoir une 
vue d'ensemble des informations qui l'interessent. Mais celles-ci doivent etre le point de 
depart d'une analyse plus poussee, autrement dit l'utilisateur doit pouvoir descendre dans le 
detail d'une information. Par consequent c'est un type de tableau de bord qui reste visuel mais 
qui presente deja des donnees et non plus des appreciations de celles-ci [19]. 

1.2.3. Les tableaux de bord operationnels : Ils permettent a l'utilisateur d'etre 
informe en temps reel des alertes et informations importantes de son mecanisme de 
production. Ce tableau permet de piloter une activite, comparable a un tableau de bord de 
voiture ou d'avion. L'information doit etre claire, visible et le tableau ergonomique. On ne doit 
pas risquer de passer a cote de l'information. Ce type de tableaux peut avoir des designs tres 
varies en raison de l'activite qu'il permet de piloter [19]. 
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II.2.Conception du tableau de bord 

Pour l'ensemble des tableaux de bord il y a certaines regies quant a la structure et la qualite 
des informations qu'il contient. 

2.1. Methodologie d’elaboration d’un tableau de bord 

La mise en place d’un tableau de bord suppose une reflexion approfondie sur les parametres a 
surveiller ainsi que sur les criteres de performance caracteristiques de ces facteurs cles de 
succes. 



Figure 22 : les etapes de construction d’un tableau de bord. [17] 


La methodologie de conception du tableau de bord comme indique la figure 22, commence 
par la strategic et la determination des objectifs, sur la base de ces demiers on identifie les 
facteurs cles de succes et on definit les criteres de performances qui nous permettent de 
definir les indicateurs de pilotage a partir de ces criteres et les mettre en forme pour 
l’elaboration du tableau de bord. 
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2.2. Le choix des indicateurs 

La difficulty d'elaboration du tableau de bord reside dans la selection d'indicateurs parmi la 
masse des informations foumies par les systemes comptable et de controle de gestion. 

Le tableau de bord est constitue d'indicateurs de pilotage, c'est-a-dire un ensemble 
d'indicateurs desuivi et de resultat. 

2.3. La forme du tableau de bord 

_ Le tableau de bord doit offrir une structure claire et signifiante. 

_ Les indicateurs peuvent prendre la forme d'ecarts (comparaison des realisations aux 
objectifs), de ratios, de graphiques ou de clignotants 




Tableau de bord Sante Securite au Travail 


Indicateur SST 


Gestion des 
risques 

Portrait des 

indicateurs 


Portrait Gestion 

Risques 

Performance SST 


Analyses des risques 

Plan d'action 


Suivi des processus 

Taux de frequence 


J 


Gestion des 
incidents 


Analyses des 
incidents et 
consequences 


Suivi du processus et 
plans d'action 


X 


X 




Tableau 7 : Tableau de bord dynamique SST 
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II.3.Tableau de bord prospectif 
3.1. Definition 

Le Balanced Scorecard ou TBP tableau de bord prospectif va tenter de remedier a certain des 
faiblesses enoncees precedemment, en aidant en particular l’entreprise a combattre la 
predominance des indicateurs financiers et a creer des liens entre strategic et action 
quotidienne 

II vise a aligner l’ensemble des composantes de l’entreprise pour les faire progresser le 
concert sur le meme axe strategique, en reduisant le fosse entre les decideurs et les executants 

[27] 

Le tableau de bord prospectif va decliner ses indicateurs suivant quatre axes principaux : 

• L’axe financier 

• L’axe des clients 

• L’axe des processus internes 

• L’axe de l’apprentissage organisationnel 

Ces indicateurs sont varies (quantitatifs, qualitatifs objectifs, subjectifs) et ils doivent servir 
d’outil de communication, de transmission entre la strategic du sommeil et 1’execution de la 
base, ils ne doivent pas simplement constater des performances, mais ils doivent aussi 
informer et jouer un role dans l’apprentissage organisationnel. 

La Nouveaute TB vient done de la mise en coherence de ces indicateurs avec la strategic 
globale, chaque indicateur est un element d’une chaine de relation de cause a effet qui etablit 
un lien permanent entre la strategic et l’ensemble des divisions operationnelles ou non de 
l’entreprise. [27] 

3.2. Les quatre axes du tableau de bord prospectif 

Dans ce modele dans chaque axe sont definis : 

-Un ensemble d’objectifs locaux 
-Un ensemble d’indicateurs 
-Des valeurs cibles 
-Des initiatives 
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AXE 

FINANCIER 

AXE CLIENT 

AXE 

PROCESSUS 

INTERNE 

AXE APPRENTISSAGE 
ORGANISATIONAL 

Taux de 
rentabilite 
financiere 

Taux de 
Udelisation de 
la clientele 

Taux moyenne 
d’une panne 

Nombre de brevets deposes 

ROI (return on 
investment) 

Indice de 
satisfaction 
par le client 

Evolution des 
couts du service 

Taux de Udelisation des 
salaries 

Valeur ajoute 

Nombre 
d’incident 
d’un client 

Qualite du 
systeme 
d’information 

Temps de formation 

Marge 

economique 

Mesure de 
l’efficacite 

Jour de retard 

Des investissements 


Tableau 8 : Exemples d’indicateurs d’un tableau de bord prospectif 
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Methode de Surete de fonctionnement 
II.4.Methode arbre des evenements 
Historique et domaine d’application 

L’analyse par arbre d’evenements a ete developpee au debut des annees 1970 pour 
revaluation du risque lie aux centrales nucleaires a eau legere. Particulierement utilisee dans 
le domaine du nucleaire, son utilisation s’est etendue a d’autres secteurs d’activite. De par sa 
complexity proche de cede de l’analyse par arbre des defaillances, cette methode s’applique 
preferentiellement sur des sous-systemes bien determines. Elle apporte une aide precieuse 
pour traiter des systemes comportant de nombreux dispositifs de securite et de leurs 
interactions. A l’instar de l’analyse par arbre des defaillances dont elle s’inspire, elle permet 
d’estimer les probability d’occurrence de sequences accidentelles. Cette methode est 
particulierement utilisee dans le domaine de l’analyse apres accidents en vue d’expliquer les 
consequences observees resultant d’une defaillance du systeme. [24] 

11.4.1. Principe 

L’analyse par arbre des defaillances, comme nous l’avons vu precedemment, vise a 
determiner, dans une demarche deductive, les causes d’un evenement indesirable ou redoute 
retenu a priori. A l’inverse, l’analyse par arbre d’evenements suppose la defaillance d’un 
composant ou d’une partie du systeme et s’attache a determiner les evenements qui en 
decoulent. A partir d’un evenement initiateur ou d’une defaillance d’origine, 1’analyse par 
arbre d’evenements permet done d’estimer la derive du systeme en envisageant de maniere 
systematique le fonctionnement ou la defaillance des dispositifs de detection, d’alarme, de 
prevention, de protection ou d’intervention... Ces dispositifs peuvent concemer aussi bien des 
moyens automatiques qu’humains (intervention des operateurs) ou organisationnels 
(application de procedures). [24] 

Deroulement 

La demarche generalement retenue pour realiser une analyse par arbre d’evenement est la 
suivante : 

- definir 1’evenement initiateur a considerer 

- identifier les fonctions de securite prevues pour y faire face 

- construire 1’arbre 

- decrire et exploiter les sequences d’evenements identifiees [25] 

11.4.2. La demarche 

Les arbres d'evenement sont conventionnellement construits horizontalement, a partir de la 
gauche, e'est-a-dire a partir de l'evenement initial. Le developpement de l'arbre se fait alors 
chronologiquement, en etudiant le comportement de chaque element. Un scenario ou 
un systeme est forme de plusieurs elements qui se combinent pour prevenir 
les consequences graves. Les arbres d'evenement permettent de determiner l'enchainement des 
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evenements ainsi que le resultat final : succes ou echec. Les arbres d'evenements sont done en 
general binaires, les evenements etant supposes soit arrive, soit non. 

La figure23represente un arbre d'evenement pour lequel on retient la branche superieure si 
le systeme est dans un etat operationnel quand il est sollicite. L'evenement initiateur initie 
le scenario. Les actions correctrices de l'evenement generique peuvent attenuer ou aggraver 
l'evenement initiateur. Une branche particularise les evenements generiques en fonction du 
passe et en fonction de conditions initiales de la sequence. Une sequence est un chemin qui 
conduit aux consequences acceptables ou inacceptables. 



L'evaluation quantitative des arbres d'evenements est simple et rapide. Connaissant pour tous 
les evenements les probabilites de se trouver dans une configuration echec ou defaillance, il 
est facile de calculer la probability d'apparition d'un des scenarios de defaillances. 

Plus precisement, la methode se deroule en six phases : 

1. Identifier l'evenement initiateur : ce peut etre la defaillance d'un systeme, d'un sous- 
systeme, d'un composant,... ou un evenement exterieur. On determine ensuite 
quantitativement la frequence d'apparition de cet evenement. 

2. Identifier les mecanismes de prevention, systemes automatiques de securite, 
alarmes operateurs, actions de l'operateur, barrieres de securite, etc. Leur efficacite s'evalue au 
travers d'une probability de succes / echec. 

3. Construire l'arbre, de la gauche (evenement initiateur) vers la droite (consequences) 
en enchainant les mecanismes de prevention representes par des branches : branche superieure 
pour le succes, branche inferieure pour l'echec. L'objectif en termes de finesse du niveau 
de consequences intervient lors de cette phase : 
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a. On peut avoir un objectif limite aux questions de securite : possibility d'accident 
grave (explosion par exemple) ou non ? ; 

b. On peut avoir un objectif un peu plus detaille : possibility d'accident grave, 
production degradee, production nominale et sans accident; 

c. On peut avoir un accident beaucoup plus detaille : possibility d'accident grave, 
possibility d'accident benin, arret de la production, perte de plus de 80% de la production, 
perte de 30 a 80% de la production, perte de production inferieure a 30%, retard superieur a la 
joumee, retard inferieur a la joumee, production nominale, par exemple. 

4. Estimer les probabilites de chaque branche. 

5. Estimer les probabilites de chaque consequence par combinaison 
des probabilites des branches. 

6. Hierarchiser les consequences par probabilites. 

Deux utilisations de l'arbre obtenu sont alors possibles : 

• l'approche deductive : une fois l'arbre construit, il est reduit, c'est-a-dire que 

certaines sequences sont supprimees en raison de leur incoherence. L'arbre 

des consequences « systemes » est deduit en remplagant dans l'arbre precedent les fonctions 
par les systemes de surete correspondants. II est souvent utile de revoir l'ordre des evenements 
generiques en raison des interactions entre fonctions de surete, ce qui permet egalement de 
simplifier l'arbre. La mise en ordre est guidee par les aspects temporels, les interactions 
fonctionnelles et les interactions entre systemes elementaires. Line simplification a l'aide de 
l'algebre booleenne est egalement possible. 

• l'approche inductive : elle est basee sur la methode MCPR qui permet l'elaboration 

des pannes resumees globales. Celles-ci permettent la selection des evenements initiateurs et 
ensuite l'elaboration des arbres des consequences. La simplification des arbres 

des consequences est realisee sur les memes criteres et a l'aide des methodes que dans 
l'approche deductive. 

II.4.3.Limites et avantages 

L’analyse par arbre d’evenements est une methode qui permet d’examiner, a partir d’un 
evenement initiateur, l’enchainement des evenements pouvant conduire ou non a un accident 
potentiel. Elle trouve ainsi une utilite toute particuliere pour l’etude de farchitecture des 
moyens de securite (prevention, protection, intervention) existants ou pouvant etre envisages 
sur un site. A ce titre, elle peut etre utilisee pour l’analyse d’accidents a posteriori. Cette 
methode peut s’averer rapidement lourde a mettre en oeuvre. En consequence, il faut definir 
avec discemement l’evenement initiateur qui fera l’objet de cette analyse. [25] 
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Chapitre 2 


Evaluation de la performance 


Conclusion 

Les systemes de sante, securite au travail et environnement s’appuient sur des indicateurs qui 
permettent de foumir une mesure de l’etat du systeme, que Ton peut presenter dans un tableau 
de bord. 

Dans ce chapitre est afin de mesurer les performances de l’activite SSE, pour but de prevenir 
les risques professionnels, on a adopte la methode devaluation de la performance a un tableau 
de bord dynamique, on choisissant des parametres propres avec des indicateurs mesurables ce 
qui nous a conduit a exploiter les systemes de management utilises en essayons d’integres ces 
parametres dans ces systemes afin de nous faciliter 1’exploitation des indicateurs plus avances 
, et qui est l’objet du prochaine chapitre. 
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Chapitre 3 

Appliction des outils APR, AdC, AdE 
Pour la construction 
d’un tableau de bord SSE 



Chapitre 3 : Application des outils APR et AdE pour la construction d'un TB 


III. 1.Introduction 

toutes les filiales de COSIDER sont certifiees aux differentes normes ISO a savoir ISO 9001 
,ISO 14001vs 2015 et OHSAS 18001 vs 2007.Ce qui place COSIDER en droite ligne des 
grands groupes intemationaux evoluant dans les domaines du BTPH,malgre ca des problems 
de sante et securiteet de l’environnement existent toujours. 

En effet,les statistiques de l’entreprise (voir chapitre 1 statistique HSE page 30,31,32) 
montrent que le taux d’accident est assez important. 

De meme,concemant l’environnement,Plusieurs types de pollutions ou de nuisances, ne 
sont pas prises en compte (les huiles de decofffage, huile usee de vidange ..etc). 

Comme il a ete deja signale en itroduction ,notre objectif consiste en revaluation de 
performance de 1'entrepriseCOSIDER en matiere HSE par les methodes de surete de 
fonctionnement dans le but d’une meilleure analyse et determination des objectifs cible. 

Ce dernier depend la demarche devaluation de performance du systeme existant .Nous nous 
sommes attaches a suivre ,dans notre travail de synthese,l’entretien,avec les experts dans le 
domaine HSE (audit interne ) voire annexe 

Pour cette raison ce chapitre sera consacre a la presentation des resultats de notre enquete 
realisee au niveau de l’entreprise COSIDER construction. 
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Ce chapitre est organise comme suit: 

• Description de la methodologie pour le recueil et I'analyse des donnees ; 

• Presentation des resultats de la recherche pratique qui seront presentes en trois 
etapes: 

1.1a premiere etape porte sur l’application d’une methode APR pour classifier les 
risques. 

2.1a deuxieme etape porte sur la realisation des scenarios en appliquant la AdC et AdE. 
3.1a troisieme etape porte sur la construction d’un tableau de bord et enfin mettre en 
place un plan d’action . 

III.2. Methodologie de la recherche 

Pour faire le point sur la situation du site vis-a-vis de la S,S et l’E,une evaluation du site a ete 
entreprise pour effectuer E etude de revaluation des performances des trois variables d’etude 
(S,S et E), 

COSIDER construction vise a integrer sa strategic de systeme de management selon le 
referentiel ISO 14001 version 2015 ,systeme qualite ISO 9001 version 2015 et OHS AS 18001 
version 2007. 

Au plan de la methodologie on s’est appuye sur plusieurs outils d’analyse pour realiser notre 
projet dans le pole de construction de khenchela. 

2.1.Recueil de donnees 

Le recueil de donnees a ete realise selon le shema de la figure n 24,les trois techniques 
utilisees lors de cette etude sont: 

■ A travers l’observation, on a pu avoir une idee generate sur la sante et les 
procedures securitaires (documentation conforme a la norme, port de moyens de protection et 
statistiques des accidents), et environnement (deversement et stockage des produits dangereux 
au niveau de 1’entreprise) 
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I 

-\ 


Audit et 

documentation 

y J 

Figure 24 : Schema de la methodologie de recueil de donnees 

■ Par l’entretien et travers les discussions qu’on menees avec les differentes 
categories du personnel, on a pu determiner le niveau de performance et le choix des 
indicateurs SST et E (voir annexe). 

■ Par les specialistes en HSE et les auditeurs internes nous avons identifies le controle, 
management des risques, systeme de pilotage, ils constituent la pierre angulaire de la 
maitrise des activites des entreprises et le pilotage de leurs performances. 

Ainsi, la recherche comprenait une visite de chaque departement du pole de construction avec 
entretien et enquete aux differents categories du personnel: Cadressuperieurs, Agents 
maitrises et operateurs. 

2.2.Analyse des donnes : 

Apres avoir realisela recherche methodologique, dans notre travail, on va essayer de 
presenter et appliquer: 

> l’APR pour l’analyse des risques professionnels lies en sante, securite au travail. 

> Arbre des evenements pour determiner les objectifs cibles et les indicateurs de 
performances SSE plus pertinents. 

> Un tableau de bord dynamique resumant les resultats obtenus : des indicateurs de 
performance. 
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Figure 25 :Apport des outils pour la construction d’un tableau de bord 
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III.3. Methode analyse preliminaire des risques 
III.3.1 .Definition 

L’analyse preliminaire desrisques (APR) est une demarche ou un processus dont l'objectif est 
d'evaluer les problemes a resoudre en matiere de maitrise des risques. 

Methode APR: 

Presentation : 

Pour realiser cede demarche APR, on utilise tres une demarche qui presente les 
caracteristiques suivantes : 

> l'espoir d'identifier tous les risques raisonnablement imaginables sur une utilisation 
systematique sans impasses des listes qui peuvent faire penser tous les scenarios d'accident. 

> Le reperage des risques exigeant des mesures repose sur 1'evaluation usuelle du 
risque dans ses deux dimensions frequence et gravite sur des echelles simples de 3ou 4 
niveaux habituellement. 

> La presentation de la demarche dans des tableaux types qui, en meme temps, guident 
un peu le redacteur. [24] 

La methode APR repose : 

■ sur les enchainements : 

Element dangereux + evenement = situation dangereuse; 

Situation dangereuse + evenement = accident; 

■ sur les cotations des frequences des evenements a l'origine des situations 
dangereuse ou des accidents ; 

■ sur la gravite des consequences des accidents. [31] 

Typologies. Liste : 

L'outil le plus caracteristique d'une APR est une liste de danger ou sources potentielles 
de danger. 

> dangers electriques (risques d’electrocution, d’echauffement), 

> dangers mecaniques (risques de coupures, chocs, ruptures), 

> dangers chimiques (risques de corrosion, d’empoisonnement, explosion), 

> dangers biologiques (risques de maladie, d’empoisonnement), 

> dangers lies aux combustibles (incendie, d’echauffement), 

> dangers lies a l'atmosphere (risques d'asphyxie.). 
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la premiere etapes consiste a reperer les entites dangereuse preserves dans le systeme 
etudiees. 

Chaques domaines techniques possede ses listes d’entites dangereuses. en generates tout 
ce qui contient del’energie est une entite dangereuse.[31] 

Frequences et gravites : 

> la frequence ne joue pas un role important dans APR, ce n'est pas une methode fine 
de recherche d'un juste equilibre, mais plutot une methode fruste de recherche des points 
justifiant une approche plus fine. 

> par contre revaluation de lagravite est un element de decision essentiel On utilise 
ainsi l'echelle a quatre niveaux : 

• evenement mineur. 

• evenement significatif. 

• evenement grave. 

• evenement catastrophique. 

Tableau d’APR: 

La representation du couple frequence-gravite et du critere de decision se represente 
couramment dans un tableau [30] 

> la derniere etape, et la derniere partie de tableau, consiste a mettre en face de ces 
accidents potentiels les mesures propres a reduire le risque a un niveau acceptable et 
I'element d'evaluation de I'efficacite de ces mesures dont on peut disposer. 

Avec les deux colonnes resumant cette derniere etape, un tableau-type prend la forme du 
tableau suivant: 
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Tableau type de la methode APR 
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• 
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• 

• 

• 

• 

• 

• 

• 














Tableau 9:Tableau type de la methode APR. [30] 


III.3.2.Limites et avantages 

Le principal avantage de l’Analyse Preliminaire des Risques est de permettre un examen 
relativement rapide des situations dangereuses sur des installations. Par rapport aux autres 
methodes, , l’APR ne permet pas de caracteriser fmement renchainement des evenements 
susceptibles de conduire a un accident majeur pour les systemes complexes. Comme son nom 
l’indique, il s’agit a la base d’une methode preliminaire d’analyse qui permet d’identifier des 
points critiques devant faire l’objet d’etudes plus detaillees..[29] 

Premier cas : sante et securite au travail 
III.1. Methodes d’analyses des risques au niveau d’entreprise 
Les activites de construction au niveau du pole B122 generent des risques qui peuvent avoir 
un impact sur les salaries, ils sont qualifies de « risques professionnels » ;sur l’environnement 
exterieur, les populations avoisinantes et sur les biens, sont alors qualifies de « risques 
environnementaux ». 

Parmi les phases suivies par la societe de construction pole B122 : 

-Feraillage 

-Coffrage 

-Maconnerie 

Ceci est une des etapes ou les travailleurs sont exposes a divers risques professionnels 
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L'objectif est d'evaluer et d'identifier le risque le plus eleves qui peut conduire des accidents 
mortelle,afm de cibler les objectifs qui peuvent etre considere comme des indicateurs assure 
1’evaluation de la performance en sante et securite au travail. 

III. 1.1. Application tableau APR 
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Interpritation des resultats 

Grace a une analyse et une evaluation etudiees,nous avons remarqueque : 

Les chutes en hauteur au travail constituent l’une des premieres causes d’accidents mortels 
dans le secteur du construction ,elle representent238 accidents lies aux chutes sur les 555 
A.T,toute cause confondue . 

Comme on le sait deja , sur le chantier, les travailleurs effectuaientdes travaux en hauteur dans 
des conditions dangereuses. 



Figure 26 : Travail en hauteur 
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Ce risque de chute est caracterise par un taux de gravite tres eleve,et classe comme le premier 
objectif en sante et securite au travail 

Notre objectif cible sera done la reduction du risque chute en hauteur 

Quel sont les causes qui ont induit a ce risque ? 

III.l. 2. Application d’une AdC 

Pour determiner les causes primaires qui ont induit au risque on va utiliser 
Applicatioon AdC : 

❖ Application d'un scenario d'accident 

Exemple d’analyse d’accident: 

Un arbre des causes conduisant a l’evenement redoute «chute en hauteur d’une personne» peut 
etre le suivant: 
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Barrecade 

illisible 



Avoir de bons indicateurs 
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Figure 27 : Scenario d’un accident chute en hauteur 
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A partir de cette analyse on voit qu’il ya un manque des donnes necessaire qui ne sont jamais 
pris en compte, apres la detection des principaux point necessaire pour assurer un bon pilotage 
de processus de securite on a obtenue ces resultats qui doivent etre transformer aux objectifs 
aident a la creation des indicateurs de performances dans un tableau de bord dynamique. 

Interpretation de Parbre des causes 
Les causes materielles sont faciles a traiter, car elles ne dependent que d'une volonte 
affirmeeet de mo yens pour la realisation. 

Les causes qui touchent a l'organisation, les methodes de travail et le facteur humain, 
sontbeaucoup plus difficile et longues a traiter 

L'exploitation de l'arbre des causes presente a la figure 27 conduit a proposer les mesures de 
prevention suivantes : 

■ information et sensibilisation de l'ensemble du personnel aux risques du chute : chute 
dehauteur, chute d’objet....etc. 

■ Suivi les EPC periodiquement (Echelle, passerelle, garde-corps.) 

Evaluation des performances des barrieres de securites 

L’AdE est l’outil le plus adequat pour la caracterisation et la determination de tels accidents 
potentiels. 

Une sequence des evenements consiste en un premier evenement (appele evenement 
initiateur) et une succession (ou combinaison) de defaillances et de fonctionnements des 
systemes de securite ; lorsque cette succession d’evenements conduit a : 

■ des consequences jugees inacceptables : « sequence inacceptable » 

■ des consequences jugees acceptables : « sequence acceptable » 

L’AdE permet, d’un part, d’identifier de telles sequences et, d’autre part, de les representer et 
de les evaluer de maniere qualitative et quantitative 

Done, ce qu’on va faire est l’analyse des principaux accidents qui constituent un grand 
probleme de performance en matiere de securite en utilisant l’arbre des evenements pour 
mesurer la probability des barrieres de securite et risques a conduire un accident 
nous allons choisir les indicateurs de performances qui empechent l'apparition d'accidents lors 
de l'echec des barrieres de securite 
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III.1.3. Application d’une AdE 

Evenement intiateur :chute d’une personne (travail en hauteur) 



Figure 28 :La methode AdE chute d’une personne en hauteur 
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Interpretation : 

L’arbre des evennements permet de s’assurer que 1’architecture de securite est en adequation 
avec le niveau de maitrise des risques souhaite, pour la performance des barrieres de securite 
Le posisionnement des barrieres de securite ou les indicateurs de performaces securite permet 
de : 


- diminuer la probability d’occurrence de l’evenement redoute 
-limiter ses effets 

III.1.4. La construction d’un tableau de bord SST 
III. 1.4.1. Mettre en forme le tableau de bord 

En terme de performance en sante securite au travail,nous avons creer un tableau de bord 
dynamique au probleme pose resume troi objectifs,sont les indicateurs de performance SST. 

TABLEAU DE BORD DYNAMIQUE S.S.T 


L’indicateur 

Intitule 

Mode De Calcule 

Objectif 

Frequence 

Ou 

Echeance 

Evoluti 

on 

Observation 

Valeur 

Actuelle 

Valeur 

Cible 

Taux De 
Reduction 

Des Accidents 
Chute 

Hauteur 

reduction des 
accidents chute 
hauteur 

Nombre ACH 
*100/nombre ACH 
(n-1) 

0 

< 25% 

ANNUEL 

Compar 
er entre 

la valeur 
cible et 
la valeur 
actuelle 

Voir les 
rapports 
d’accidents ou 
bilan HSE 

TAUX DE 
SUIVI LES 
EPC 

(Echafaudage 

Echelle 

Passerelle) 

SUIVI EPC 
selon les normes 

(Nombre EPC 
verifier / Nombre 

EPC totale)*100% 

0 

75 % 

Mensuelle 

Voir les PV de 
suivi EPC 

Taux De 
Sensibilisatio 
n Sur Risque 
De Chute 
Hauteur 

Sensibilisation le 
personnel sur les 
dangers de chute 
hauteur 

Nombre du 
personnel 
sensibilise/nombre 
totale 

0 

75% 

Mensuelle 

Voire le PV de 
sensibilisation 


REMARQUE : si l’objectif non cible joindre le plan d’action 


Tableau 12 : Tableau de bord SST 
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Chapitre 3 : Application des outils APR et AdE pour la construction d'un TB 


III. 1.4.2. Les Action correctives 
Plan d’action : 


L’indicateur 

Constat 

Cause 

probable 

Effet 

Action 

correctives 

Delais 

Moyen 

Taux de 
reduction des 
accidents chute 
hauteur 

non atteint le 
taux de 
reduction des 
accidents 
chute hauteur 

-manque de 
suivi les EPC 
selon les 
normes (EPC 
non 

conforme : 
echafaudage 
sans garde- 
corps, 

passerelle de 
circulation 
sans garde- 
corps) 

-personnel mal 
forme ou non 
pas sensibilise 
-la fatigue du 
personnel 
-la negligence 
-travail sons 
EPI (harnais 
ou ceinture de 
securite) 

Les dommages 
des accidents 
chute hauteur : 
-fractures rachis 
lombaires 
-Fractures rachis 
cervical 
paraplegie, 
quadriplegie 
-fracture des 
membres 
superieurs et 
inferieurs 
-traumatismes 
craniens 
-deces 

-Suivi les EPC 
periodiquement 
selon les normes 
-porte EPI (harnais 
ou ceinture de 
securite et 
chaus sure de 
securite conforme) 
est obligatoire 
-Sensibilise les 
personnels sur les 
dangers de chute 
hauteur et comment 
faire la prevention 
-Respect les 
horaires de travail 

immediatement 

-Le PV de 
suivi des EPC 
-PV de 

sensibilisation 
-Check liste 

TAUX DE 
SUIVI DES 
EPC 

-Non atteint le 
taux de suivi 
des EPC 

-La negligence 
d’un service 
HSE 

Augmentation 
des accidents 
chute hauteur 

Suivi tous les EPC 
periodiquement 
selon la norme 

1 mois 

PV de suivi 
des EPC 

Taux de 
sensibilisation 

-Non atteint le 
taux de 
sensibilisation 

-La negligence 
d’un service 
HSE 

-Le theme 

concemant 
que les 

personnels qui 
travail en 
hauteur 

Augmentation 
des accidents 
chute hauteur 

sensibiliser tous les 
personnel parce que 

accident zero peut 
exister 

mais le risque zero 
n’existe pas 
surtout lors des 

travaux en 
hauteur 

Immediatement 

Le PV de 
sensibilisation 


Tableau 13:Plan d’action des indicateurs de performances SST 
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Chapitre 3 : Application des outils APR et AdE pour la construction d'un TB 


Deuxieme cas: Environnement 
III.l. Risques Environnementaux 

nous avons remarque que l'environnement affecte le fonctionnement et la qualite du travail, 
Face au developpement des risques environnementaux et de leurs impacts, notamment en 
matiere de sante publiqueLies aux conditions generates de travail, les « risques 
environnementaux » font peser sur les salaries la menace d’une alteration de leur sante qui 
peut se traduire par une maladie ou un accident, 

Encore utilise dans ce cas ,le brainstormingC’est un outil de qualite peu couteux a mettre en 
place puisque le brainstorming repose sur un processus inne., il constitue une situation 
pedagogique assez interessante puisqu’il permet l’integration d’attitudes collaboratives 
debouchant sur le croisement d’idees et par la-meme, renforce les liens et la cohesion de 
l’equipe. 

Cet outil nous permet de resoudre toutes sortes de problemes environnementaux 

Nous avons conclu que parmi les risques environnementaux les plus frequents en entreprise 

est deversement des produit dangereux surtout pendant 1’alimentation de GAZOIL par 
les camions de citernes(deversement du gazoil) 

Cette rubrique presente les actions visant a minimiser le danger pour les travailleurs et le lieu 
de travail et permettant d’eliminer le produit deverse, tout en controlant les risques pour 
l’environnement 

Nous allons controler ces risques par une analyse et Mesures a prendre en cas de deversement 
accidentel pour accroitre la performance environnementale et atteindre les objectifs cible 
consigne dans un tableau de bord. 
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Chapitre 3 : Application des outils APR et AdE pour la construction d'un TB 


III.2. Application D’une AdC 

❖ Scenario d'Accident environnemental 

Risque environnemental :Deversement de GAZOIL au sol 


Deversement 
GAZOIL au sol 




Figure 29 rscenario d’accident d’un deversement GAZOIL au sol 
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Chapitre 3 : Application des outils APR et AdE pour la construction d'un TB 


Interpretation du cas 

Les fuites et les deversements de produits a risques environnementauxtels que GAZOIL que 
nous avons fait en scenarios doivent etre colmates ou limites en prenant les mesures de 
securite adaptees 

Et comme des mesures correctives en cas d’accident nous vous propose : 

Recupuration de gazoil deverse par : 

-Le sable + produit deverse+sac 
-Stockage 

Voir les actions correctives (plan d’action) 

Les mesures preventives 

En prevention des Fuites et deversements de GAzOIL sur chantier ,et en tant que SSE dans ce 
chapitre on proposedes appareils de securite se placent generalement sur tout contenant 
(reservoir, citeme ...), pres d’une pompe ou sur le sol pour detecter des fuites et deversements. 
En cas de fuite ou de deversement lorsque le liquide ou la solution touche le detecteur une 
l’alarme sonore et/ou lumineuse se declenche et persiste jusqu’a ce qu’il n’y ait plus contact 
avec le liquide ou la solution afm de mieux gerer les situations et cherche a ameliorer les 
performances environnemetale. 

Done dans ce cas, le but est de minimiser ces risques et augmenter la performance des 
barrieres de securites a l’aide d’un bon controle des indicateurs environnementaux qui est 
l’objet du prochaine methode. 
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Chapitre 3 : Application des outils APR et AdE pour la construction d’un TB 


III.3. Application d’une AdE 



Figure 30 :La methode AdE d’un deversement de gasoil au sol 
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Chapitre 3 : Application des outils APR et AdE pour la construction d'un TB 


III.4.Construction de tableau de bord Environnementale 

Notre travail concemant le cas d’environnement peut se resumer en deux points suivants : 

IH.4.1.Mettre en forme le tableau de bord 

Apres 1’interpretation de tous les resultats precedents de chaque analyse des risques et 
evaluation de performance environnemental nous avons conclu aux trois indicateurs pertinent 
et plus avance qui sont la solution et les objectifs cible de notre pratique dans le cadre 
d’evaluation de la performance on a abouti a ce tableau : 
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Chapitre 3 : Application des outils APR et AdE pour la construction d'un TB 



L’indicateur 

Intitule 

Mode De Calcule 

Objectif 

Frequence 

Ou 

Echeance 

Evolution 

Observation 

Valeur 

Actuelle 

Valeur 

cible 

Taux de 
recuperation de 
produit deverse 

recuperation 
de produit 
deverse 

(Quantite 
recuperee/ 
quantite deverse) 
xl00% = R 


> 95% 

Semestrielle 

Comparer 
entre la 
valeur 
cible et la 
valeur 
actuelle 

Si 

l’objectif 
non cible 
joindre le 
plan 
d’action 

• l’objectif: 

zero(0) 
diversement 
au sol: 

- Utilisation 
du sable sur 
la zone 
contaminee, 

Recuperatio 
n et 

stockage du 
sable 

contamine 
dans des 

sacs 

TAUX DE 
SENSIBILISATION 

La 

Sensibilisatio 
n du 

personnel sur 
les dangers de 
deversement 
des produits 
dans l’E 

Nombre du 
personnel 
sensibilise/nom 
bre totale 


> 75% 

Mensuelle 

Voir les PV 
de 

sensibilisati 

on 

Taux de 
simulation 

Simulation 
deversement 
des produits 
dangereux 

Nb realise 

x 100 

% 

planifie 


100% 

Annuel 

Voir les PV 
et les fiches 
de 

simulation 


REMARQUE : si l’objectif non cible joindre le plan d’action 


Tableau 14 : Tableau de bord envvironnemental 
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Chapitre 3 : Application des outils APR et AdE pour la construction d'un TB 


III.4.2. Les Action correctives 
Pland d’action 


L’indicateur 

Constat 

Cause probable 

Effet 

Action correctives 

Delais 

Moyen 

Taux de 
recuperation de 
produit deverse 

non atteint le 
taux de 

recuperation de 
produit deverse 

-personnel mal 
forme ou non 
pas sensibilise 

-la fatigue du 
personnel 

-la negligence 

-zone de 
stockage non 
conforme 
(manque les 
bacs de 
retention) 

-bac de 
retention non 
conforme 
(etancheite non 
conforme ; le 
volume d’un 
bac de retention 
inferieure a le 
volume citerne 
de stockage 

-la pollution de 
l’aire sol et sous- 
sol (faune et la 
flore) 

-L’image de 
l’entreprise 
(audit externe) 

- les charges de 
l’entreprise 

1- mettre en place 
des bacs de 

retention 

conforme aux 
normes pour les 
zones de stockage 
des produits 
dangereux : 

-Les fosses de 
recuperation des 
produits 

dangereux doivent 
etre d’une 
etancheite parfaite 

-Un bac de 

retention doit etre 
mis en place ; 

canacite : 10% de 
plus que la citerne. 

2- Sensibilise les 
personnels sur les 
effets de 

deversement des 
produits dans la 
nature 

3- Programmer des 
jours de 

simulation pour la 
maitrise des 
produits deverses 

4-Respect les 
horaires de travail 


-Le PV de 

simulation 

-la fiche de 

simulation 

-PV de 

sensibilisation 

Taux de 

simulation 

-Non atteint le 
taux Simulation 
deversement des 
produits 
dangereux 

-La negligence 
d’un service 
HSE 

Augmentation 
des quantites des 
produits 
dangereux 
deverses 

Realiser tous les 
simulations 
programmes 

1 mois 

-Le PV de 
simulation 
-les fiches de 
simulation 

Taux de 
sensibilisation 

-Non atteint le 
taux de 

sensibilisation sur 
les effets de 
deversement des 
produits 
dangereux 

-La negligence 
d’un service 

HSE 

-Le theme 
concernant que 
les personnels 
qui travail avec 
ses produits 


sensibiliser tout les 
personnel parce 
que le risque zero 
n’existe pas 

Immediatement 

Le PV de 
sensibilisation 


Tableau 15 : plan cTaction des indicateurs environnementaux 
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Chapitre 3 : Application des outils APR et AdE pour la construction d'un TB 


Conclusion 

La construction d’un tableau de bord comme un systeme de pilotage offre a l’entreprise 
plusieurs avantage c’est pour 9 a qu’on a etablis les deux tableaux pour piloter le processus 
SSE, ces tableaux de bord necessite un peut de donnes mesurables parce que auparavant 
n’existant plus, ils doivent mettre a jours et fait l’objet d’une revision periodique,, mais avant 
tous, les deux tableau de bord doivent etre formuler dans un seul tableau de bord dynamique 
parce que les trois concepts sante, securite et environnement d’entreprise sont au cours 
d’integration pour obtenir un systeme de management integre SSE avec un seul tableau de 
bord de pilotage. 
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CONCLUSION GENERALE 



Conclusion generale 


Conclusion generale : 

Les activites de construction occupent une place preponderate dans les economies detoutes 
les nations notamment les traveaux batiments sont indispensable pour le developpement de 
l’economie du pays et 1’amelioration des conditionsde vie et bien etre des citoyens. 

Les travaux de constructions en algerie sont les plus grands projets par les societes de 
constructions en utilisant differents procedures, materiaux,systemes et des installations. 

Les conditions de travail generent des risques majeurs et ce compte tenu de l’immensite et la 
diversite en matiere des equipements (mecanique,hydraulique,....etc) et 

particulierementl’utilisation des produits divers et dangereux (gazoil, huiles et autres 
produits). 

La maitrise de ces risques nous exige un suivi rigoureux et d’instaurer des 
demarchesmethodique pour pouvoir atteindre des bons resultats,A cet effet, on a adopte les 
outils de surete de fonctionnement en appliquant les principales etapes. 

Le memoire on s’est etale sur l’etape d’analyse et evaluation , en essayant 
d’adopter des outils de surete de fonctionnement et d’aide a la decision comme le tableau de 
bord en faveur de l’activite SSE et pour arreter une plan d’actioncorrective d’amelioration et 
de developpement. 

La mise en place d’un tableau de bord SSE comme etant un ensemble d'indicateurs 
depilotage, constants de faqon periodique, qui permet de suivre le fonctio nn ement 
del’organisation de fa?on dynamique et reguliere, bien organisee et bien presentee. En 
choisissant des parametrespilotes avec des indicateurs mesurables, le tableau de bord nous fait 
apparaitre comme unFEED BACK une image claire de la situation actuelle et du degre de 
conformite de ces concepts SSE 1’exploitation des informations du tableau de bord nous 
permetd’arreter desrecommandations et mettre en place des actions correctives afm 
d’atteindre les objectifs predefinis. 

Le tableau de bord est constitue un ensemble d'indicateurs de pilotage, ces demiersdoivent 
etre pertinents, obtenus rapidement, synthetiques et contingents et qui sontnecessaires pour la 
contribution a 1’ evaluation de la performance sante securite au travail et environnement. 
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Conclusion generate 


Notre interet cible des perspectives a long termes qui se resument ci-dessous : 

,1-L’integrer tous les parametres et indicateurs plus avances en matiere de sante de 
securite et d’environnementdans un systeme de management de performance integre. 

2 .1nserer et familiariser ce systeme dans tous les niveaux d’entreprise permettant 
lacentralisation de l’information et le developpement de la fonction SSE. 

3. Cibler la certification ISO, 

4. Veiller au respect a la reglementation en vigueur et standard intemationaux. 
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LES ANNEXES 



Construction 



Politique QSE 


COSIDER Construction dispose d'un systeme de management integre : qualite, environnement et SST depuis 
2012. Nous saisissons I'avenement des nouvelles versions des normes ISO 9001 et 14001/2015 pour proceder a 
son re-engineering et ceci dans le cadre de I'amelioration continue pour laquelle nous nous sommes engages et 
nous le restons. 


Nos orientations generates se traduisent par 03 axes essentiels : 


Renforcement des parties interessees (oartenariat) : I'appartenance au groupe COSIDER attenue les effets de 
la crise economique que traverse notre pays et permet de faire face a la concurrence dans le secteur du BTPH, 
aussi il est important de renforcerce partenariat. 


Par ailleurs, la satisfaction des exigences de nos clients, legates et reglementaires et des autres parties 
interessees, est une priorite pour COSIDER Construction, a cet effet, nous invitons tous les responsables a 
oeuvrer dans ce sens. 



Developpement des RH et des metiers en BTPH : notre forte presence sur le territoire national, la maitrise 
de nos metiers et notre fort potentiel en materiel nous ont permis de diversifier nos realisations. Cet etat ne 
s'est concretise qu'avec votre implication, Neanmoins nous vous exhortons a vous impliquer d'avantage dans 
s quotidiennes et a assurer une reelle efficacite de la communication interne. 

' r -Jb 

n de renvironnement et de la SST : avec I'adhesion de I'Algerie au protocole de Paris sur 
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Certification attribute a 




COSIDER CONSTRUCTION 


Zone Industrielle Dar El Beida, BP 20B, DAR EL BEIDA 

16000- ALGER 


Bureau Veritas Certification, certifie que le systeme de management de l’organisme 
susmentionne a ete audite et juge conforme aux exigences de la norme : 


Standard 


OHSAS 18001 : 2007 


Domaine d’activite 


CONCEPTION ET REALISATION DE BATIMENTS A USAGE 
□'HABITATIONS, DE BUREAUX, D’EQUIPEMENTS PUBLICS 

ET DE GENIE CIVIL INDUSTRIEL 

FABRICATION ET MONTAGE D’OUVRAGES EN CHARPENTE 

METALLIQUE 


Date de debut du cycle de certification : 20 Janvier 2016 

Sous reserve du fonctionnement continu et satisfaisant du systeme de management de 
l’organisme, ce certificat est valable jusqu’au : 20 Janvier 2019 

Date originale de certification : 21 Janvier 2013 


Affaire N° : DZ 227 3715 
Certificat N° : 16/18001 


Date : 16/03/16 


Amine ZOUIOUECHE 


Directeur General Algerie 



Adresse de I’organisme certificateur: Bureau Veritas Algerie, 33 rue, des Pins - Hydra - 
Alger Algerie 

Des informations supplementaires concernant le perimetre de ce certificat ainsi que I’applicabilite des 
exigences du systeme de management peuvent etre obtenues en consultant I’organisme. 

Pour verifier la validite de ce certificat, vous pouvez telephoner au : 00 213 21 60 57 28/90 














BUREAU VERITAS 

Certification 


Certification attribute a 



COSIDER CONSTRUCTION 

Zone Industries Dar El Beida, BP 20B, DAR EL BEIDA 

16000- ALGER 


Bureau Veritas Certification, certifie que le systeme de management de l’organisme 
susmentionne a ete audite et juge conforme aux exigences de la norme : 

Standard 


ISO 9001 : 2008 

Domaine d’activite 

CONCEPTION ET REALISATION DE BATIMENTS A USAGE 
□'HABITATIONS, DE BUREAUX, D’EQUIPEMENTS PUBLICS 

ET DE GENIE CIVIL INDUSTRIEL 

FABRICATION ET MONTAGE D’OUVRAGES EN CHARPENTE 

METALLIQUE 


Date de debut du cycle de certification : 20 Janvier 2016 

Sous reserve du fonctionnement continu et satisfaisant du systeme de management de 
l’organisme, ce certificat est valable jusqu’au : 20 Janvier 2019 

Date originale de certification : 21 Janvier 2013 


Affaire N° : DZ 227 3715 
Certificat N° : 16/09002 


Date : 16/03/16 


Amine ZOUIOUECHE 
Directeur General Algerie 




ALGERAC 


Adresse de I’organisme certificateur: Bureau Veritas Algerie, 33 rue, des Pins - Hydra - 
Alger Algerie 

Des informations supplemental concemant le perimetre de ce certificat ainsi que I’applicabilite des 
exigences du systeme de management peuvent etre obtenues en consultant I’organisme. 

Pour verifier la validite de ce certificat, vous pouvez telephoner au : 00 213 21 60 57 28/90 

















ISO 14001 : 2004 

Domaine d’activite 


Standard 


COSIDER /CONSTRUCTION 

Industrielle Dar El beida, BP 20B, DAR EL BEIDA- 16000 Alger 

ALGERIE 

Bureau Veritas Certification Holding SAS- UK Branch Certifie que 
le systeme de management de I’organisme susmentionne a ete audite et 
juge conforme aux exigences de la norme : 


CONCEPTION ET REALISATION DE BATIMENTS A USAGE 
□’HABITATIONS, DE BUREAUX, D’EQUIPEMENTS PUBLICS ET DE GENIE 

CIVIL INDUSTRIEL. 

FABRICATION ET MONTAGE D’OUVRGAE EN CHARPENTE METALLIQUE 

Date de debut du cycle de certification: 20 Janvier 2016 

Sous reserve du fonctionnement continu et satisfaisant du systeme de management 
de I’organisme, ce certificat est valable jusqu’au: 14 Septembre 2018 
Date originale de certification : 21 Janvier 21 

Affaire n°: DZ 227 3715 Date: 


Signed on behalf of BVCH SAS UK Branch 

de I’organisme certificateur: 66 Prescot Street, London, E 
local : Bureau Veritas Maroc - 7, boulevard de la resistance, 


13 


29 Septembre 2016 


UKAS 

MANAGEMENT 

SYSTEMS 

008 


1 8HG 

20.310 Casablanca - Maroc 


Des informations supplementaires concernant le perimetre de ce certificat ainsi que I'applicabilite 
des exigences du systeme de management peuvent etre obtenues en consultant I'organisme. 
Pour verifier la validite de ce certificat, vous pouvez telephoner au : 00 212 522 543 540. 
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Pole :. Date : 


FI CHE DE SENSIBILISA TION 


Localisation : . 
Theme aborde 

Lieu :. 

Heure :. 

Anime par: 


Travailleurs [wisents : 


Nom 

Prenom 

Fonction 
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Observation : Remarques emises par les travailleurs. 
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Indicates rs de performance 


IN Ml 


Intitule 
Responsible 
Mode de 
calcul 
Valeur 
actueile 
Valeur cible 
Frequence 

Destinataires 

Mode de 
diffusion 


IND-Q2 


Intitule 

Responsible 
Mode de 
calcul 
Valeur 
ictuelle 
Valeur cible 
Frequence 

Destinataires 

Mode de 
diffusion 


IN M3 


Intitule 

Respansable 
Mode de 
calcul 
Valeur 
actueile 
Valeur cible 
Frequence 

Destinataires 

Mode de 
diffusion 


Efficacite du 5 Ml 

Pilote du processus _ 

Le laux d'attemte des indica tents de performance des processus 
individuelleiment (syntihese) 

Celle deter mi nee pour chaque indicaleurde chaque processus 

Celle deter mi nee pour chaque indicateurde chaque processus 

Trimestrielle 

Direct ion genera I e 

Responsable O.SE 

Comite de pilotage 

Bilan 


Suivi des actions correctives 
Responsable Q5E 

{Nbr des AC realisees dans les delais / Nbr des AC engage es) x 100 % 


SO% 

10QW 

Trimestrielle 
Direction genera I e 
Responsable QSE 
Comite de pilotage 

Bilan 


Renta bilite 
Pilote du processus 

Chiffre d'affaires en DA 


32MDA 

35 MPA 
Mensuelle 
Direction genera I e 
Responsable Q^E 
Comite de pilotage 

Bilan 































Indkateurs 55T: 


IND-04 


Intitule 


Taux de frequence des incidents 

Responsible 

Pilote du processus +■ directeur du pole + HSE 

Mode de 

cakul 

[(Nombre d J incident k 10*) / no mb re d'heures travailiees] x 100 % 

Vaieur 

actuelle 

Selon site 

Vaieur able 


Selon site 

Frequence 

Mlensuelle 

Destinataires 

+ OS 

+ DBT 

* DSC 

Mode de 
diffusion 

Courrier 


IND-05 


Intitule 


Taux de gravite des incidents 

Responsible 

Pilote du processus +■ directeur du pole + HSE 

Mode de 
cakul 

[Nombre de journees perdues x 1000) / nombre d'heures travail leesj x 
100% 

Vaieur 

actuelle 

Selon site 

Vaieur cible 


Selon site 

Frequence 

Mensuelle 

Oestinataires 

+ DG 

* DBT 

♦ DSC 

Mode de 
diffusion 

Courrier 





















Indicateurs environnementauK 


AES 

iNTITULJE 

RESPONSABfcUTE 

MODE DE CALCUL 

VALEUR A 

ATTEND RE 

VALEUR 

ACTUELUE 

ECEHANCE 

EVOLUTION 

PER 

Production de 

dechets de fer 

Chef de pro jet 

(Quantite fa^onnee / 
quantite facturee) x 
100% = R 

< 2% des dechets 
sinon abjectif a 
revoir 

A ca toiler en 

fin de chantier 

5% 

fin de chantier 

A voir 

HUILES 

USAGEES + 
Liquids de 
f re ins 

Recuperation des 
huiles usagees 

Responsable 
materiel + 
correspondant 
H5E 

(Quantite 

recuperee/ quantite 
utilisee) x 100% - R 

>75% 

73,S5% 

5emestrieSle 

Voir plans 
d'action par 
unite 

BRUIT 

Production de 

bruit 

Response ble 
materiel + chef de 
pare + chef de 
projet 

Voirvaleur 

reglementaire 

Loi n‘ 03-10 du 
19/07/2003 

0 p 1 □ i rites 

0 penalites 

0 maladie 
professions lie 

Selon 

sonometre 

jresultats) 

Devant Uavaux 
produisant du 
bruit 

En function 

EAU 

Utilisation et 
gestionde I'eau 

Responsable des 
moyens genera uk 
+ chef de projet 

Quantite utilise e a 
N-l par rapport a 
quantite utilisee a N 

Consommation 

inferieure a celle 

de I'annee IM-1 

Acalculer par 
site 

Semestridle 

A voir 















References bibliographiques 



References bibliographiques 


References bibliographiques 

[1] INERIS,decembre 2015 DRA, Pilotage de la securite par les indicateurs de performance, 
Guide a l’attention des ICPE, PI, 86 P. 

[ 2 ] Mario Roy, Jean Cadieux, Mai 2005,Perspectives interdisciplinaires sur le travail et la 
sante « Ameliorer la performance en SST», PI, P2, P3. 

[ 3 ] ISSN, Lotfi Bouchra„Souad Badri,Designing a system of performance indicators in 
industrial safety ,2014,Securite et sante au travail, P 572 (3). 

[ 4 ] Jean-Bemard Ducrou, Hachette livre Technique, 2008. LE CAS PRODUCTIK Definir et 
evaluer la performance, management des entreprise, P39. 

[ 5 ] M.PENDARIES Controle de gestion, Strategic et Performance, 2003 « Methodes et 
pratiques de la performance - Le guide du pilotage », PI, 3 /29 

[6] Yassine Achhal, Quebec, Canada, 2013,Cadre methodologique pour la conception 
d’indicateurs de performance de developpement durable, P6, P7, P17, P10, 103 P 

[7] JAMES W, juin 2000, HUMAN RESSOURCE STRATEGY, MANAGER LA 
PERFORMANCE. 

[ 8 ] Theme 1 : Entreprendre et diriger Chapitre 3 : La performance de 
L’entreprise, page 1/2 

[ 9 ] Pangloss, n° 35, mai 2004, Co mm ent accroitre les performances par un meilleur 
management». www.fnep.org 

[ 10 ] Jean-Marc Gallaire, livre les outils des performances industriellesFiches Outils, P 29,210 
P 

[11] Frederic Juglaret, le 17 decembre 2012, Indicateurs et Tableaux de Bord pour la 
prevention des risques en Sante-Securite au Travail PI8-23,177 P 

[12] Guide Methodologique, Decembre 2009, Suivi de la Performance des choix des 
indicateurs, P10, 36 P 

[ 13 ] Normalisation fran 9 aise, AFNOR en juin 2000. Indicateurs et tableaux de bord, FDX 50- 
171, P10, 19P 

[ 14 ] la DRTEFP PACA « PREVENTION - SANTE - SECURITE » le dernier guide « 
Evaluer les risques et programmer les actions de prevention - Mode d’emploi », 2000 (2e 
version). 

[ 15 ] AFNOR : Normalisation fran 9 aise FD X 50 171 « Systeme de management de la qualite 
Indicateurs et tableaux de bord », juin 2000 

[ 16 ] ROUIMI B, Le controle de gestion au service de la performance de l’entreprise 
(13/06/2016). 

[ 17 ] SocieteHolcim,14 Juin 2011 Tableau de Bord de Production, P33, P34, 52 P 

[ 18 ] Apport du tableau de bord et des systemes d’information dans le domaine HSE, 2014, 
chapitre 1, P7, 106 P 




References bibliographiques 


[ 19 ] MIPI D,( 15/05/2013) Ergonomie des tableaux de bord industriels, Disponible sur: 

http://www.mdipi.gov.dz 

[ 20 ] Clusif, club de la securite des systemes d’information francais, « Demarche de conception 
d’un tableaux de bord de qualite applique a la securite » Juin 1997 

[ 21 ] Angele Renaud, Les outils devaluation de la performance environnemental : AUDITS 
ET INDICATEURS ENVIRONNEMENTAUX, May 2009, Strasbourg, France.P3, P4, 25 P 

[22] Julien Cambon, 2007, Vers une nouvelle methodologie de mesure de la performance des 
systemes de management de la sante-securite au travail. Sociologie. Ecole Nationale 
Superieure des Mines de Paris, P 63, P64, 

301 P 

[23] Syntell, module sante securite, L’intelligence d’affaires (BI), la meilleure methode pour 
suivre vos indicateurs cles, 

[ 24 ] INERIS-DRA, 2006, methodes d'analyses des risques generes par une installation 
industrielle, P64, 140P 

[ 25 ] Prevention des Risques et Gestion de Crise, dimanche 14 mai 2017, site : previnfo.net 

[ 26 ] Indicateurs environnementaux globaux,Guide Oree 2006, outils 6 

[ 27 ] KAPLAN, et DP NORTON, 2006,Le tableau de bord prospectif, des outils pour decliner 
la strategic de l'entreprise suite 2, P3 

[ 28 ] Besco et Coll,Paris, 1997, Controle de gestion et management, 4ieme edition. 

[ 29 ] INERIS, Mai 2003, Outils d’analyse des risques generes par une installation industrielle, 
,99 P. 

[ 30 ] Dr. BOUBOU-BOUZIANI Naima, 2016-2017, Management de projet, P23 

[ 31 ] Yves MORTUREUX, Techniques de l’lngenieur, CD-Rom Securite et gestion des 
risques, Analyse preliminaire de risques, P8. 

[32] plan Assurance Qualite 

[33] Manuel QSE 

[34] politique QSE 

[35] bilan HSE 2017 

[36] Manuel HSE 

[37] processus SMI 




